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QUOTIDIEN POLITIQUE ET FINANCIER DU SOIR 

Dans l'attente de la réponse Beaucoup de bruit pour rien 
allemande 

ministre du Com­
Ay '' 

Une lettre du 
merce au ,, Kizil 

Les journaux hollandais repro-
Les déclaratio-ÎIS-de ilJ. Nazmi i\'I. Hitler ferait des propositions chent au gouvernement 

'l'opc·uoglu 011 t été mal interprétées intéressantes au s~jet <le la . d'avoir man~~é de sang-froid 
r ~ mi'nLS"tr. e du. commerce, M. Nazm1" -s-eulement =t de permettre " nos corn- p 01 og Ile et d c 1 a T ch cc os 1 ()\'a{) ll I p Amsterdam, 15 A.A.- Plusieurs jour • E~ats-Unis auprès de la Reine Wilhelmine 

...... ç,Q -. naux hollandais accusent Je gouvernement, mais déclarent que la visite est très im -
Topçuoglu, a adressé une lettre au' merçants-exportatcurs de _réaliser en Stockholm 14. - Suivant une cor . pas. par les mesures militaires qu'il avait prises! portante, fambassadeur portant un mes • 
< Kizil-Ay • pour rectifier ses déclara- commun et sous le controle du gou d 'de Berl'n au 1·ournal sué.' Les socialistes se contentent de re. j d'être =use de ce que fanxiété se déve ·I sage de M. Roosevelt. Ils a1outent que le 

h 'ils respon ance 1 
1 

. h 
11 

d . · 
1 

-
tions à la pregse parues dans les divers vernement les c oses q_u ne pou: - dois Aftenbladet ' l'Allemagne se- cueillir les dépouilles du parti commu. loppa à travers tout Je pa~s, tandis que la gouv~rnement o an ais peut _avoir P eme 
quotidiens de notre ville à la veille du raient faire par _eux-memes ~t ioole . ." rait disposé à répondre à l'appel de paix niste. Cependant, le < Populaire • sou- population était dans le p1us grand calme. confiance en fact1ve sympathie du 11ou • 
« Bayram • : ment étant donne que par swte de le- hollando-belge sur des bases concer _I tient que le problème des buts de guer- UNE DEMARCHE AMERTCAINE A vernement américain en cas d'aAression ou 

- J'ai constaté. note-t-il -que_ suri conomie de guerre, to".-5 ou presque l_a nant la Pologne et Tchécoslovaquie.' redoit aboutir à la réalisation du socia- LA HAYE de pression sur /a Hollande. Ils concluent 
beaucoup de sujets mes déclarations plupart des pays ont etabli des condi- Ces bases seraient de nature à pouvoir, lisme alors que les journaux communis. Amsterdam, 15 A.A.- Les cercles in • que la visite de fambassadeur des Etats· 
ont été reproduites de façon erronée. tions spéciales sur leurs importations être prises en sérieuse considération par' tes affirment que l'on se bat pour les fprmés n'ont pas d'information officielle Unis contribua à la détente de la situa -
Comme il est · impossible de redresser et leurs exportations. L'Urùon des ex- l'Angleterre et la France. banquiers de la City. concernant la visite de fambassadeur des tion. _ 
toutes ces erreurs. j'ai jugé utile de portateurs de raisins et de figues d'Iz. ET VOICI UN AUTRE SON DE 11 n'est pas à exclure, conclut le cPo- L'AMITIE ITAL.0-HONGROISE 

présenter au public, sous une forme mir a réalisé, à c~t égard, d.es succès. CLOCHE polo d'Italia• que le poilu, interrogé sur L'uiiç de.; plus a11c1ennes 1 UNE RECEPTIONSIGNIFICATIVE 
succincte, les questions les plus impor Or, les déclarations que lai faites à Amsterdam, 15. - Le correspon • les buts de guerre, réponde que ce qui constructions <lu vkux 1 A PALAZZO VENEZIA 
tantes. ce propos ont été interprétées dans le dant à Berlin du • Telegraaf • affirme l'intéresse personnellement c'est de , . cJ' • 1 Rome ,

4 
_ Le Duce a reçu au palais 

0 S AVEC sens que les Unions assurneraient entre h 1 · Pe1··1 VICllt le 1spa1·a1t1·e 
LES RELATI N que le texte de la réponse allemande pouvoir retourner c ez u1 avec sa peau c l ide Venise une déléAation culturelle hon • 

L'ALLEMAGNE leurs mains les exportations et les im-

Un journal a dit que les demandes 
qui no\IB auraient été adressées par 
l'Allemagne, après l'expiration de l'ac­
cord de clearing, en août dernier, au­
raient été ju~ées inacceptables. ce qui 
aurait rendu impossible la conclusion 
d'un nouvel accord de commerce. Ceci 
ne répond pas complètement à la vé­
rité. En effet, l'explosion de la guerre 

portations. Un journal a été plus loin aurait été communiquée aux ministres intacte ! -·-
groise dont font partie r ancien ministre 

IFabiinyi et le sous-secréta.ire à flnstruc-
1 tion SziJ/y qui ont apporté au Duce /'hom-
1 ma/le du monde culturel magyar. Le Duce 

encore. Il a écrit que 1 on grouperait en 
une rnê1ne union tous les con11nerçants 
importateurs et exportateurs d'lstan • 
bul. De pareilles initiatives qui ne sont 
pas réalisables et auxquelles on n•a ja. 
1nais songé ne sauraient in1pressionner 
nos hommes d'affaires. 

de Belgique et de Hollande à Berlin. 
L'Allemagne déclarerait ne pouvoir ac. 
cepter les conditions formulées dans les 
notes française et anglaise et se mon­

SUIJS Plt.ESS.E 
trerait particulièrement indignée :>ar Rome, 15 (Radio). - On apprend 
l'allusion à l'Autriche contenue dans la que la reponse du l'ührer a ele remi· 
réponse de M. Lebrun. se hier à m1d1 aux mm1slres de Hol· 

Le problème des buts de guerre lancte el de .belg1que. Le lexie n·en 
Les unions qui seront créées en vue Milan, 14. - Le < Popolo d'Italia • a pas été publie. 1oulefo1s, on cro1I 

de répondre au besoin né de la struc- 1 h d 
en Europe, survenue entretemps, a e· souligne dans un entrefilet que la po- savou que e lieic loul en ren anl 

ture des places avec lesquelles nous 
1 

d 
xercé une influence considérable sur le lémique sur les buts de guerre continue hommacrn a a noble 1ntenllon es 

1 t d 1• rd . sommes en rapports, de contrôle des d . . . 1 1 d, Souvera1'ns belge et hollandai·s, non-renouvel emen e acco qw a- à Paris. Le point e depart initia , a e. 
vait expiré en août. prix, de la quantité et de la qualité lais- fense de la Pologne, a été laissé de CÔ· ne laisse subsister aucui doute 

seront co111n1e toujours aux négociants Al 
Un autre journal a affirmé que tout té. Les journaux indiquent des buts de quant a l'hoslllile suscllee en le • 

. , 1 lté , t qui en seront membres la pleine liberté maa_ ne par les réponses du Roi accord qill serait conc u u neuremen 
1 

d'' t t guerre. 
1 d 't "t '-··' d'exporter et de p acer ou 1mpor er e f Georges VI el de •·. Lebrun. avec !'A lemagne evrai e re """" sur . . . . L' « Epoque a firme que personne m 

LA RESIDENCE DU CONSUL DE 

RAGUSE, RUE DE POLOGNE, A 

ETE DEMOLIE 1 a manifesté sa satisfaction pour le déve • 
---o-- 1 Jappement constant des liens spirirue/s qui 

Ent"egistrons avec cette mélancolie qui ' unissent depuis des siècles les peuples ita.­
s'attache aux vieilles choses qui disparais-' lien et hongrois et a confirmé famitié de 
sent, la démolition d'un·e construction sans 1 l'Jtalie fasciste et sa sympathie personne/­
grand style mais qui, pourtant, ne man - 1 /e pour la nation honAroise. 

quait pas d'un certain intérêt. J Le ministre de la Culture Populaire M. 
1 V'l/ . ' . d C'était un petit bâtiment bas à un seul Pavolini et le baron 1 a.ru, m1n1stre e 

' ' é étage, l'air v1ei1lot, écrasé entre des im - 1 HonSrie àRome acdom_pagnaient -/~ d /~-
meubles beaucoup plJs grands, qui occu- gués hongrois. Le ministre Pavolrn1 a lait 
pait lt: coin d'une impasse, vers Je haut 1 un exposé sur /'application des accords 
de la Rue de Pologne, à quelque 20 mè- lculturels italo-honArois et sur les travaux 

tres de l'Avenue de l'Indép .. .-ndance. 11 a. Ide la commission. . , lib J t· . de distribuer a leur gre leurs marchan. Dans les milieux hollandais on 
le paiement en devises res. e iens a . ne devrait savoir ce que veut la France. britait une vaste salle, très caractéristi· 

' !' t t li t ,dises. • · t t f q e 1 r "po se al B d t ' JI d I é declarer qu~ on ne peu ac ue emen. Quant à la détermination des mar • Cela, note le « Popolo d'Italia •, n est esoere ou e ois u a e n qm.avt-c les colonnes qui en flanquaient l'en u apes, 14 - ... a nouve e e a r 
s'exprimer a ce propos de façon aussi h d' 1 li . pas fort malaisé et, du moins jusqu'à lemande laisse la -orle ouverte d trée.C'est là qu'environ les années 

1904
.
5 

ception par Je Duce de la délégation hon-

L'ECHO EN HONGRIE 

c an 1ses pour esque es nous cree · · 1 , · · 
catégàrique. Les nouvelles annonçant 1 . . li d. d ce 1· our. la France elle-même ne le sait d'autres tentatives. nous avons été initié, de concert avec une /Iroise qui mène il Rome des neJloc1at1ons 
que lt"s exportateurs allemands ont de- d - foule d'autres garçonnets et fi1ltttes, a.ix pour le développement des rapports cul 

1 

rons de pareilles unions, e e epen ra, f 
· l'b ainsi que je l'ai dit, des con itJons que LES DISCOURS OU CAUDILLO ES 1 

mandé le paiement en devtses I res présentent les places avec le::;quelles L'ATTAQUE D'HIER CONTRE L ril.!i du cPas-des.Patineurs• et aux rythincs turels entre les deux pay!!j a été accueillie 

pour certaines marchandises que l'_on nous •ommes en relations d'affaires. Le LA PREFACE EN EST ECRITE PAR 1 LES SHETLAND 1 de la polka. La Maestro Psalty Y diri . par les cercles hongrois avec une profonde 
voulait faire venir d'Allemagne ont etc but n'est pas d'exercer une pression ou LE COMTE CIANO 1 gea1t un cours de danse. satis/action. 
e'tendues et amplifiées de façon à don· . t ti . til ,, bi'en plu Rome, 15. - Le comte Galeazzo Cia.j --v--- POUR ACC_R_O-IT-RE LA PUISSANCE 

.. . ,. , une m erven on mu e m~s · no a écrit la préface du recueil des dis- Londres, 15. - Au sujet de l'attaque Or, cette construction avait connu des 
ner .. faussement. l_unpression qu 

11 
.s ~ 1

tôt de Lrouvcr le moyen de faciliter la 1 ' 4 Il d t 1 d<Stméts autrement brillantes. Elle avait DE TRAVAIL DE L'INDUSTRIE d d ti d cours du général Franco. Il l'intitule : menee par avions a eman s con re es git la 'une con ; on e principe gene- •oche de nos commere•nts - ou plus 1 f . d .. d C 1 d R 
raie. j"" ,..... 'd , < le viatique d'une révolution • et le iles Shetland, on précise qu'un rag · servi t res1 cnce au onsu e aguse, 

ET CELL ES AVEC L'AMERIQUE exactement encore, - de les ai er " < i'ournal spirituel d'un grand chèf" l ment d'un bombe est tombé près d'une Alors Ville Libre, Raguse placée, entre les 
.... Ce · · · t ,.. le trouver eux-mêmes. Le niinistre des affaires étrangères i- n1aison et l'a endo111n1agée. Quatre au- poss_cssions ottoman<:s _en_ Europe et l<:s rtai'ls iournaux. en resumar, ,e J d. 1 . " • f .t 1 Sé é R, · 

. Les ec arations que J ai ai es au t 1. d h l't. d tres bombes sont tombés non lom d'u- tt-rnto1res de la r niss1me epubhque que J'ai èu l'occasion de leur dire au 11 bo t d y . S bah t ,,, a 1en ren ommage aux qua 1 es e
1 

I . . . 
. . co a ra eur u < eru- a • on e..., d 't d Id t t h d'Et t d ne école Les avions allemands volaient de Venm, avait su non se-.ilement survivre cours de notre conversation. au SltJet roi ure e so a e 01n1ne a u · . , . . 

présentées comme une confirmation C d'll L lt 1. t 1• 1 tre' s bas en raison de la visibilité nulle entre ces dtux puissants vo1sms, mais elle de nos relations commerciales avec l'A· d bl' t. t. . d . au 1 o. es a 1ens ne pourron ore
1 

. _ . _ • 
. . d id. . es pu iCa ions an er1eures e ce ]Our- sans llne profonde érnotion ces pages due a la pluie qui to1nba1t a torrents. avait joué un rôle important comme mé -mérique. ont exprime es ees qm ne al to h t d 't d . · Jari I d ' · d , 

1 
n Uc an e pre en ues rrregu • L b tt t' • · e a glaises 1atr1cc au cours e leurs perpetue s con -rd l f 'ts U . OLI revit une lutte épique à laquelle l'i- es a enes an i-aenenn s n 

s'acco ent pas avec es ai · n ]Our- té · l'U · l' tati d bé 1 !lits. C'est dire que le représentant de la (1 T ) 't d qu let . s a mon pour expor on e • talie a participé non seulement par le n'ont pu tirer que peu de salves. 
na! e < ~ • ~ pre ten u . e . rai- tail vivant. Or, telle n'est pas la situa- 1 petite cité dalmate était un personnage 
té turco-americain es soumis a un . . . . . sang et le_ s arme_ s d_e ses, fils,_ mais par (Voir sous n_otre ru __ briqu. e habituelle les 

ITALIENNE 

d ' ill .1 tion. Les operabons de deblocage et les é 1 d té d t t d important à Istanbul. nouvel examen et que a eurs, J se-1 . . • • une tro1te so 1 an espn e unel communiques officiels a propos e cet-. . . , primes accordees a cet egard sont des 'f A · d'h · ·1 b · t J d tt rai·t de caractere proVIsorre parfaite conformité d'object1 s. , te attaque). uiour ui, 1 ne su sis e pus e ce e . h h bd 
. ,' . , 1 formalités très connues de notre place. mentaires entre 40 et 48 cures e orna· 

Or. la question dont 11 s agJt s est la 
1 

E . t . ti . •<'~ 1, t LE PREMIER GENERAL FRANÇAIS curie·Jse construction. l'une des très rares é 

Rome, 14 - Deux accords importants 
viennent d'être stipulés entre la Confédé­
ration des industriels et Ja ConJkl~ration 

des travailleurs de l'industrie concernant 
le premier, le travail extraordinaire et le 
deuxième, l'extension des allocations éga­

ment à la femme et aux parents cohabitant 
à la charge de l'ouvrier. Le premier accord 
suspend to-.ites les limites établies par les 
contrats collectifs aux horaires maxima 
de travail. Les heures de travail supplé -

n termman, Je ens a a.,..,cr a· MORT EN GUERRE , daires seron.t compenses comme aupara-dirm.nution constante de nos transac . . . L'ATTENTAT DE MUNICH survivances du Vleux Péra, qu'un amas dt , . 
• . tention de tous nos camarades iourna- . A , rd'h . t li . 

11 
, 

1 
dé vant avec un pourcentage d augmentation 

tions avec l'Amérique. et c est la un . . . Pans, 14. - UJOU Ul on eu eu pierres et moe ons entasses par es mo· du 10 % alors que pour les heures du tra· 
rds listes sur un pomt unportant : sur des , . d · · 'ral f UNE NOUVELLE VICTL\l:E 1· d' ù ''1' J r é d' 

fait qui dépend plus que des acco e- , . . . aff , l les funerailles u premier gene ran- isseurs o s c cve, comme a um " ~n vail supplémentaire en plus de 48 heures 
dh · d 1 suiets aussi delicats que les aires · d' éd' · 1 'te d 1 ~ 1·ncend1·e une f1'ne pouss1.ère de pla'tras U xistants. du manque ' arm 1rue e a . . ,.. . ~ais cc e a a sur e a guerre sur ~ ' · le même pourcenta~ d'a:.igmentation sera 

commerciales chaque mot doit etre SOI· • · d B 1· 15 (R d' ) L' tt ntat de J d · lé ·1· de place et des prix. Les mesures que nous ' . . . le front franco-alliemand. Il s agit u er in, a 10 - a e ne co onne se resse, 1so e, au m1 1eu de 
15 

%-
~ntendons prendre, dans Je cadre du gneu:;ement. pese .• Les publications de général Raymond Pigeaud commandant! Mün ich a fait une nouvelle victime : le ces décombres. Elle attend le coup de pio· Le deuxième accord, dans Je but d'amé· 
traité existant. tendent surtout à faire la pres:ie doivent etre c_onçu~s non de d'une division d'infanterie qui a parti- major Schneidel, un vétéran du mou . che qui l'étendra aussi sur l'emplacement liorer des conditions de l'ouvrier père de 
disparaître cet inconvénient. L'ouver · l f.~çon _a susciter des hesitati°'.'s et de cipé pendant un mois aux combats dans vement national.socialiste qui avait ac- où elle avait rempli pendant des siècles famille ùnspire des directives du régime 
ture d'accréditifs pour le règlement des 1 e~otion chez. les hommes. d affaires, le secteur de la forêt de la Warndt et compagné le Führer lors de sa marche son humble rôle de so-.iticn ' défiant les en vue de renforcement et de la mise en 

... , mais au contraire de façon a calmer de · d h' "ta! d l' ·· 1923 Il ét' décéd' a· l'ho" ital 0(1 tr<·mblements de terre... 1 importations et les possibilités de . . . . , . . a succombe, ans un opi e amere, en · a e e P voleur de la famille. Il étend 1< droit aux 
. pareilles hesitations ou mqwetudes au . 1 d' "l 't t t' ·1 't ét' · ·t· · · 1 ' Pai·ement au oom1>tant que nous visons . Il . . . a la ma a ic qu 1 avai oon rac ee auj 1 ava1 e v1s1 e ces iours-c1 par e u · · · ·t 1 r t de l''- allocations de famille réservées i·usqu'à . . . • cas ou e es se manifesteraient. C est le , . F . h ne mscnption ornai e ron on • 

a creer serviront au meme but. , bl" . d cours des operat10ns. u rer. difice. M. Ernest Mamboury nous en a présent aux fils mineurs. L'allocation pour droit du pu lC comme aussi u gou · 
1 SYRIE, PALESTINE ET CHYPRE vernement de voir les journaux infor _ I La guerre sur mer conservé Je texte dans son excellent .Chi· la femme s'élèvera à 28 lires mensuell•s 

C " · dit d es d' 1 ti de d'Istanbul>, pour les ouvriers et 40 lires mensuelles e que J ai , ans m ec ara ons mer exactement et à temps l'opinion des 

au sujet des relations avec la Syrie, la mesures que nous prenons. 1 u ll . l n_ S' t 1·0V1)1· a 1111 I a 1' s a h e t11· te'• D. o. M. pour les parents s'élèveront ,il 16 lires men-
Pa!estine et Chypre a été reproduit par 1 U \:' .J \. ;J LUCAS DE CHIRICO suelles po-.ir les ouvriers ~t 26 lires men -

les journaux de façon entièrement er- u ll lllOf't au stade.' ; • EXCEI.LENTIS: REPVB: RAGVS: suelles pour les employés.L'allocation pour 
ronée, Eneffet.cespaysnefigure- une llltue Hl a coule' lesparentsseronttouchécsJorsquelespa· 
raient pas jusqu'ici parmi ceux qtù sont A • _ rents en question un passe age de Deu ,.. fa1·ts ~sur

0

~prenanls Ont e'te" 
1 

•.• --\.-· j CONSVL · k t dé < J'" • 6o 
mentionnés à l'article 4 du décret-loi romMqué> hier au stade §eref où Fener et Londres, 14 A.A.- Un destroyer britan· Londres, 14 A. A. - Le patrouilleur MAGNE QVE BRJT ANNIAE ans pour le père et 55 ans pour la mère ou 
No. 7005 ; cc n'est qu'à partir de main- Besiktas disputaient un match «amical•,ce nique a heurté une mine et a coulé. La CreSbwel/ a coulé. ix sur ouz.;;- onunes · 1 s d h AD FVLGIDAM PORT AM sont tous deux invalides. Ses nouwlles al· 
tenant qu'ils entreront dans cette ca- terme étant pris dans un sens péjoratif. majeure partie de son équipage a été re -1 d'équipage manquent. On croit que le 
tégorie. I. .. c fait qu'ils y sont admis En premier lieu, la rencontre se déroula cueillie par des remorqueurs et des dra -1 Cresslvell a été torpillé par un sous-marin 
contribuera à accroître nos exporta - sans nul incident. Les joueurs ne se mi- gut.'Urs de mines. 1 au Nord de l'Ecosse. 

PRIMARIVS INTERPRES 

A FVUND: EXTRVXIT' 

AD. MDCCXX tions il destination de ces pays et, en rent pas knock-out mutuellement. L'arbi- On compte l mort, 6 disparus et de * 
bénéficiant de l'interchangeabilité, fa. tre ne lut pas boxé. Les agents de police nombreux blessés. Singapour, q A.A.- Le bateau anglais! Ce texte situe par conséquent la cons· 

, . b truction de l'immeuble tn l'an 1720. Dé -Cilitera l'importation des matières pre- n'intervinrent pas. C'était un miracle, une L'explosion attira s~r les lieux de nom- de 7745 tonnes Sirdhana a coulé as. II , . . . . . 

tnière.s nécessaires à notre industrie. révolution, que sais-je encore. Les vieux brcux remorqueurs. L'un d'eux essaya del passagrs asiatiques, la plupart des enfants plorons qu une pioch~ impitoyable ait dis­
'rel est le but que nous avons visé en habitués n'en revenaient pas. prendre à la traîne Je destroyer en dé .1 ont été noyés, 9 personnèt manquent. On persé ces vieilles pierres. Et souhaitons 

. . .... l . . b · que dans ce désastre l'inscription du moins l'occurrenoe. L'un d'eux, le nommé Kâmil, père du tresse, mais il y renonça b1entot car ce déclare off1c1ellement que le ateau avait . ... 
· · 'd 1 t hé · t "1 d's a u ait pu ctre sauvée. LA POLITIQUE COMMERCIALE DE lutteur Sedat de Besikta§, n'en revint mê· dcrm•r s'enfonçait rap1 ement. ouc une mme e qu 1 a 1 P r en 15 . , . 

LA TU RQU 1 E me pas du tout puisque Je malheureux On apprend que non Join du lieu où Je minutes. Une enquête a été ouverte. Il y On nous a affirmé hier. sur les heux, 
destroyer coula, un cargo aperçut unel avait à bord 17 5 déportés empri>On71és 1

1 

q:ie le propriétaire pour le compte de qui Des ipexactitudes su.~ceptibles de mourut d'une attaque ... au beau milieu de 
Créer des malentendus se sont produi- /a rencontre. 

tes également en ce qui a trait aux me- De Arâce, Messieur~ /es sportifs, n'a -
sures tendant à réglementer nos im · bandonnez p.1s les belles traditions!Battez 
J>ortations et nos exportations. L'ob - vous , in1uriez-vous , bagarrez. "·ous, occa­
iectif visé par les unions de commer- sionnea même des morts parmi \/Ous pour 
Çants que nous avons créées, touchant que nou!-i n'en ayons pas parmi nous, ino/­
Certains de nos articles d'exportation fensifs contemplateurs de vos exploits ! 

mine, une heure après l'explosion. 1 dans l'entre-pont à la proue. Ils furent sau- ces trave~x ont été exécutés,l'a conservée. 
Les survivants du destroyer qui attei- vk par un agent de police anglais qui ti- 1 Tant mieux. 

gnirent la côte britannique furent immé - ra quelques coups de revolver s·.Jr la scr- Mais ce serait bien mieux encore n\:st­
diatcment transportés vers les villes dans rure de la porte. On put ouvrir ainsi la ce pas, si la Direction des Musées en pre­
des a.itos privées et des ambulances.Quel- porte. Parn1i les survivants il Y a le «magi- nait livraison comme la loi l'y autorise. 
ques-uns furent hâtivement transportés cien• américain William Nicola et sa lem· G. PRIM! 
dans des hôpitaux. i me. 

locations seront à la charge des firmes in­
dustrielles. 

ATTENTION A VOS MASQUES ! ... 
Londres, 14 - Le ministre de la défen· 

se civile publie dans les journaux un a -
vertissement à la population londonienne, 
l'invitant à se soucier un peu plus de 5't:S 

masques à gaz. On en tro:ive en effet,tous 
les jours des quantités , oubliés dans les 
autobus, tramways, taxis et m~tro. 

POUR VOIR LEUR FAMILLE 
Londres, 14 - Une certaine agitation 

r~ne panni les fonctionnaires obhgés de 
quitter Londres et de travailler dans :es 
villes de province à cause de l'évacuation 
des bureaux publics de la capitale. Les 
fonctionnaires réclam'ent des billets- ferro· 
viaires gratuits pour venir chaque semaine 
à Londl'es voir leur famille . 
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La guerre et le bonheur 
••• A VIE LOCALE 

M. Francesco Scardaon1 écrit dans certa1nlmf:nt ane vie :wnincuse, p1t1ne de 
LA SANTE PUBLIQUE 

Je « Tribuna> du 11 No.-embre . . prospér•té et de bien être. Un pd1t effort Les quatre siècles d'histoire de La célébration de l'anniversaire de 

La guerre anglo-franco-allemande 

Les communiqués officiels 
COMMUNIQUE ALLEMAND Quiconque a été à Waterloo et, de là, a donc, pour que ks enn ·mis de l'humanité l'hôpital « Haseki ,. naissance du Roi et Empereur parmi COMMUNIQUES FRANÇAIS 

avanré vers j'immt"-nse plnine qui 1. ~rcntl soient préciptfs dans renter et le rl:gnc de 1 • 
1 

,. • les officiers de réserve italiens 1 IParis, 13 A.~.-Le Grand Quartier Gé- Berlin, 141 A.A .- Le Urwid Quart,r·' 
c·n lente déclive, dominée par l f'lmlux la paix définitive, de la josticc et dc I'hon 1 Nous avons annonce que 1 hopital Conformément à une heurt'!llti(· tra - neral communique: Général allemand annonce : 

lion britannique symbole. de 1a victo1r ni:tt.:~t s'établiront ensui'.t: dans le 1nondt. « Haseki fête ces jours-ci le 400 ème dition qui tend à se perpétuer, grâce à Nuit calme. Saul une activité limitée de, patrouill~ 

d<s Alliés sur l'arm<'e de Napolton, 1 ·' - Il n'est persoan< qui ne voie une pro 1 anniversaire de sa fondation. Quatre l'hospitalité accueillante que leur prête 
t:11nt n1<.nt noté une chost· curieus!": tou· fonde origin._ 1uùa1que dans cettt" pro1nt . .st / s'.ècles, c'est un âge respectable. l' « Adriatica », les officiers de réserve 

tes les inS<riptions des pier'CS commfmo- de félicité. ks juifs ont toujour> turlupiné 1 Le Prof. Süheyl Un ver a fourni à ce italiens de notre ville ont célébré hier 
rat:ves qut se trouwnt tn abondance s:ir • nron<le avec ce systè1nc qt.:.1 con .. iste à propos à un confrère les renseigne- à bord de l' « Egitto »,dans une at.mos­

* de reconnajssance et de lartiJ/erie, la jovt· 
Paris, 14 A.A.- Communiqué du 14 no- née d'hier se déroula tranquillement. stJI 

vembre au soir : Je front. 
Grande activité de patrouilles particu 

les maisons. sur les murs des fermes, sur 1promettrt à droit< tt à gauche les bfati_lments suivants sur cette institution. phère de cordiale et franche camarade- lièremenl à l'Est de la Sarre. 
la base des monuments, sont er. langue en tudes les , lus sJblimes. qui vont r{guliè- - L'hôpital avait été institué pour la rie, l'anniversaire de naissance de S. M. L'ACTIVITE AERIENNE 
g.aise, cornn1e 'il cttte baLS.ille avait été ga-lrt. ent de ïa tranquiUité- du coeur au première fois en 1539, au Marché des le Roi et Empereur. Paris, I4 A.A.- Au cour~ de 111 journée 

Malgré Je mauvais temps, une grande 

escadrille d'avions de oombat alle: .. uu1tfo 
entreprit hier, I 3 novembre, une uicaql1l 

contre les îles Shetland. 
gnée por les stuls Anglais co:otu les Fran-1 bctlstel'k le plus gros. ~lais si cda peut Esclaves (Avret-Pazar) · C'est la Sul • Dès l'entrée dans la riante et élégan- d'hier, l'aviation allemande sur le Iront oc-
ça1s et sont rEdigées pr6:isimmt _dans le L"'lt~resser les i?hîlosopht.s t:l ;;:u. tuu lts tane HuITem qui l'avait fondé. te salle à manger des premières où un cidental fit preuve d'une Srande activ;té, truits. 

n1trne s:ylc interallié dt 19'-l-· f c~arc!-.t"urs d .... v~rit(s myst(rit'Uses, cc qui C'était d'ailleurs le troisième en date panneau artistique évoque le Nil et sa la plus grande déployée par e/Je depuis le 1 On ne put pas observer avec certitude 

Plusieurs hydravions ennemi furt;nt di; 

Alors au~s1 l'habitut-lle coalition contr~f St' pac;;se n1a1ntenant sur lt: plan histonque des hôpitaux d'Istanbul. Le premier a- luxuriante végétation, les assistants ont début de la Auerre. les effets produits par un proJectile, dont 
l'hab:t~eJ ennemi de l'humanité, celébrait 1 nolis préoccupe de faron plus direete et vait été créé par le Conquérant lui-mê- e'coute', figés au port d'armes, la Mar- Quelques vols de reconnaissance se dé- . .. . · · •· 

:1 on croit qu 11 atteignit un croiseur br1tB•· 
1 · d 1 f d d · J 1 1 Daru".:;:.i:'f d F t'h T- second 1 roulèrent sur territoire franr;iise, tandis a v1cto1re t a orce et u ro1t sur a pl.is po3itivc. me : e "'"/1 a u a 1 ••• LJÇ cbe Ravale Giovinezza et a 1iarche de r- nique. 
force brutale, alors aussi elle assurait aux LA PAIX OU LA GUERRE ? avait été l'oeuvre de Selim le Féroce l'Inde'pe-ndance. qu'une k:>rte escadrille allait jusqu'aux iles 

Le appareils allemands 
pt·,pk• la paix définitive. Il n'esc que trop clair que cts prom<s (Yavuz).: ~·est le tekke d~ Matheu • i On a diné ensuite par petites tables, Shetland. leurs bases en ordre parlait. 

LA PENSION DU DUC DE FER '" de style messianique indiquent les mê- reux (M1skinler tekkes1) qui date de suivant une hiérarchie ·scrupuleusement Deux sroupes d'avions atteilJnirent la 

rentrèrent à 

M. Hore Belisha qui, t:n sa qualité d'is- rnes (rreurs et doivent donc conduirt AUX 1514. Comme toutefois les institutions 
1 
fixée d'après le grade. Le consul géné- 11é§ion parisienne durant la matinée et l'a­

,1. t 1 1 è • • A · t' · t di 3'ourd'h · 1 prè&-midi d'hier, mais il~ étaient repous -ra< 1te se srn p u• part1cu 1 rcment res - memes consequences. pres quoi un: "IOU an er1eures on sparu au m, rai, Je Duc Badoglio, l'attaché militaire 
ponsehlc d'un ctrtain .. sprit interallié plus velle guerre sera co111hattue pour cr{er l'hôpital Haseki • est le plus anciens 

1
1e colonel Zavattaro, l'atU':l.ché naval le sés par la D. C. A.; aucune bombe ne lut 

traditionnel, pouvait assurer réctmmrntll'habituel nouveau monde 1, meille:ir: et de nos hôpitaux encore existants. commandant Ferrero Rognoni, le Chev. lancée. 11 s'asissait de raids d'ob. ervations 
1 f ·t d t ' d !' • J mais il semble que ce but ne fut pas at-cs menus 111 s u emps pBsse, a~mt gran u moment que on n aura pas e courage Il n'est pas sans intérêt de noter que Varese, Je Comm. Caro.paner, le Comm. 
d • • 1 !' teint non seulement à eau -e du tir d'arlil-emrnt contnbur au developp<:m<n: de B de respecttr la logique, Qu1 v Jt que on le,; Turcs, jusqu'au début de notre siè- Senni, l'officier du plus haut grade du 

Jerie antiaérienne française. mai~ au:;si à 
cause du brouillard qui empêcha les appa" 

c1v1lisatlon europ<'enne. Comme pour Jean- répudie le vieux monde pire, le problème cle ont créé à Istanbul non moins de 50 groupe, le Chev. Staderini, le Chev. Car­
n d'Arc la Sainte protcctr1cc de ln patrie des ra:>1>orts~ ~ntre lt:s pt:uples dtmrurera hôpitaux. Ce chiffre dit w;sez l'impor. rocci, Je Comm. Ferraris, ainsi que Les 
française. pour Napoléon lgakment, les tQUJours à reso·Jdre. tance que nos pères atlribuaient à la offioiers du bord avaient pris plaee UN ARTICLE SYMPTOMATIQUE 

re;/s de prendre des photoAraphies. 
On croit que les appareils allemands, ~IJf 

Je chemin du re4our, urvolèrent le rerrs · 
loire belge. 

Aucun nouva-au mouvement de troupe~ 

allemandes n'est signalé sur les frontiètt5 

belse et néerlandaise. 

Anglais voudrai<nt bien que l'on oublie On pourrait croire que s1 l'on va de ce santé publique. parmi les convives. 
tout; et si les flammfs d:i bûch .... r de Routn pa:; le monde le meilleur sera celui qui M d h · • peu to tes 1 

Dès le début, l'hôpital de « Haseki > e. nu e ,c 01.x o. u .un .u es 
n'ont plus de refle~s,il n'est que· trop just' viendra le dernier. Nous ne serons pas pré- d Itali ta t ""' t' 

eut un cadre imposant : un médecin provinces e e 1en r _,.resen ees 
que l'on ne park ;>lus de la guerre d i8q sents au rendez-vous. d J f J J J te t J 1 

chef, un second médecin, deux chirur- e a açon a P us -succu. en e a P us 
i5, quand Napoléon, battu d'abord sous Mais il n'y a pas de doute qur si chnque h 1 to t d bo 
Paris,puis,à son retour de lïle d'Elbe,dé- fois qe1'il s'agira d'améliorer le monde il giens, deux occulistes, des pharmaciens. eureuse, e u arrose par Mes u-

. Les vieilles inscriptions nous appren - teilles pansues de Chianti. ais ~t-

l.Ja presse allemande commence 
s'occu1)er des Alsaciens 
~-

. 
a 

faudra une terribl guerre meurtrière, 
inonde préférera s'en passer. 

ie nent que ce personnel était très con - il besoin de rendre hommage à l'ex­
fortablement rémunéré. Les a""""nte _ cellence et à l'abondance de la chère de 

On ~·élllen<l à Be-rlin à une attaqul.! n1ass1ve 
sur le Hhin 

signé à la vengeance pub1iQ:.ie,suivant un 
systl-1ne qui a aussi quelq·Je cho de tra -
ditionnelle111t'."nt, était définit1vemtnt expé· 
d1é à Stc Hélène. 

Il !oit y avoir ici une contradiction dans 
les termes. On peut faire la guerre en effet 
quand o:i estime qu'elle est nécessairt j\l!a1s 

.-.--· l' « Adriati.ca > ? 
ments variaient entre 25 « dirhem • , (D d · toui·ours d'après les Allemands, une 
d'argent par jour pour le médecin chef Au sp1:'1°ante, l~ consul genéral le e notre correspon ant particulier 

Le fait est que la Belgique, qui sans a-
voir fté beaucoup interregle avait étE ~ est un peu difficile de soutenir (n même 
thMtre de la conclusion de l'épopé, tt du •emps <.jU l'on veut la paix. 
<tr101nphc de la justice et du Jroi. sur la 
force brutale> a été condamnée il peyer li 
Wellingtoo1 t:n récompense d. &es rvi('cs, 

une pension- annuelle de J.ooo Lstg. Cette 
ptns1on a étft tran!lmise aux héritiers e'" e:'t 
~st t'flCore payée régulièremtnt, Hinsi QUt:' 

Quelques suggeslions lrès simples 
au sujet d'Istanbul 

M. A\~'1 Ca:ndar se plaint amèrrment, 
•!ans le Kizil-Ay > <le l'enlai<lü;s~ment 
d'Istanbul. 

et 3 c dirhem > d'argent pour le phar- Duc Mano Badogl:o a pris la parole. Il E. Nérin) rupture de la neutralité journalistique· 
macien. En monnaie actuelle, cela re- s'est fait d'abord l'interprète de tous les Berlin, (novembre). - La défense de Toute la presse allemande protesl' 

· ta t · J C communiquer télégraphiquement ou té vigoureusement oontre l'attitude d~ présente un montant trè com;idérable. assJS n s pour pner e comm. ampa- f 
E d 

. d u e ts ner et le commandant Politeo de l' E- léphoniquement avec l'étranger et le journal belge et avec un ton très vi 
,n vue e repon re aux cas rg n , t -1 1 · eJa I' · l B 1 · !'Ali · . d . f . . d ... à gito > de transmettre à la Société leur con ro e auque sont soumis nos r - on avertit a e g1que que ema 

le service e nmt onctionna1t e3a · . · . . 1 p· 
, . . , , . Le:; éd . . gratitude pour l'accueil si large reçu à tions tèlephoruques avec nos 3ournaux gne ne supportera pas de telles ,ru 

1 epoque a 1 hopital. m t!Clns Y a- bord ont produit, certes, une certaine inqu.ié- ltures de la neutralité>. C'el>t la pre · 
vaient d'ailleurs leur logement et se · t d Il t 't' 'd' · 1 j ·· f · 1 al! d Jll' . . . éq . . . Je n'ai pas besoin, a dit ensuite l'ora- u e. s on e e cons1 eres comme a m1ere ois que a prœse oman e e 
presentment a toute r ms1t1on. d 1 · ti d' tt 1 · t · · 1 t · I' · rd d J> J<~videmment, le manque de fonds, teur, de rappeler à des officiers de ré- preuve e a prepara on une a a - p me un on s1 VJO en a ega e 

no,. l'a dit un ministre des finances hdg .. l'ignorance en matière d'urbanisme L'hôpital servait aussi comme école. serve ce que représente pour les Italiens que contre la ligne Maginot. On a aus- Belgique. 
Il ajoutait même qu<-. n'<'tant pas •u cou- ·ont de redoutables fa<'teur" de <h>a C'est ici qu'étaient formés les médecins la figure du Roi et Empereur, la nobles- si remarqué que les trains allant vers LE SORT DES ALSACIENS 
rent de la chose, il n_ voutai !las croire à ·1·t"'" des arme'es ottomanes ]' t d 1 M · ·1 f · r· <lence pour un~ ville. \lais il est ta•:t de mi 1 ~.,,; · se du symbole qu'il incarne. Le con.sui ouest on e nouveau es plus grandes a.JS 1 nous aut c1ter un autre a 
se.s yeux quand on lui présenta • s rloc 1 - ho•e~ que l'or. pourratt réal'ser Eans Tout comme. dans nos hô.pitaux .mo - général a constaté que, cette année, les irrégularités. ticle caractéristique de cette mê!!l' •. 
m<'nls de cdtc curi<u charg, fin"nc-1ère d l J di t J d tai t f 1 grands frais, ou plus exactement "' ernes, e un e e ieu 1 e en JOUrs Italiens célèbrent l'anniversaire de leur LA NEUTRALITE DES PETITS ETATS presse. En effet pour la première o · 
de l'Etat belge. prix d'ur> peu de bon sens ! Il suffira:t de. poly._clinique. Ces jou.rs~là on distri- souverain tandis que le monde est en N. E SERA PAS VIOLEE l'd,es journaux all.emands .s'occupen.t dt 

Le souvenir de Ndpol&>n n'a donc pas b t te t éd t di et 
que la Municipalité entreprit d'i.;,er uai pa s, sir.ops e. m 1c.amen.s · proie à une guerre, dont on ne peut Mais nul ne peut exacte - !Alsace. Un article, date de Pans. 

ftl totalement abandonné de l'autre côt! l t 1 è-
d la Maneh~ pltinement des pouvoirs qui lui o:•r.t ver". a~x ma a?"." q~ se presentaten · prévoir encore l'issue. Toutefois, dit l'o- ment dire de quoi il s'agit. La radio publié avec des gros titres, en prern• 

oonfér~ par la loi qu'· llc transférât L hopital a ele retorme de, façon fo~- rateur, nous attendons, compac.ta; et u- étrangère insiste particulièr~ment t:;ur Ire page reproduit un article <lu 11t JouJ1' 
LE M ESSI ANISM E REPARAIT... graduellement les zones industrielle:; ou damentale en l868. Il a se~J ~emporai- rus, aux ordres du Duce, convaincus que des concentrations aux frontières beJ.1 signalant la triste situation des pop~· 
En iQq, comme nous Je disions p.us commP·cialEs en certaines Jocq tit,?3 qu · rement comme asile des alienes. On a la décision qu'il prendra -sera la plus ges et hollandaises, cependant nul n'est lations alsaciennes qui ont été contraJI' 

haut, le langage adopté de çà et de là de s'y prêtent plus particulièr.,,re·1l.. qu' même utilisé certaines de ses cellules conforme aux intérêts de la patrie et à pour l'instant à même de contrôler la tes à la suite des hostilités de qu.ittet 
l'Atlantique a été le m<mc. C'est à d:re que elle disciplinât un peu plus str'o:tf'mrnt pour Y enfermer les femmes coupables l'avenir de l'Italie. véracité de ces affirmations. Les mi- leurs foyers pour se transplanter ~~ 
l'on a soutrna en cette occasion de b.oaux les constn1ctions et qu',,i!e ne permit de crimes divers. Mais il n'a jamais ces- Le Duc Badoglio a terminé en invi- lieux officiels restent totalement silen- Sud de la France. Les journaux alle • 
principes d'ordre et de moralité mkrnatio- pas de bâtir au petit bonheur, sur des sé d'être essentiellement un hôpital. tant les 8.8sistants à lancer les tradi _ cieux sur ce point. 11 est difficilement lmands insistent sur les tribulations dè 
nalts. On a dit qu'il fatlait conquérir une terrains souvent minuscules. En 1884, on a fait l'acquisition de l'im- tionnels < Salut au Roi • c Salut au admissible que l'Allemagne projette u- ces émigrants, des difficultés qu'ils dol 
paix qui, qfin de po~voir êtrt ét<n<llc,de-I Il est une sér;" de mesure• très sim- meuble qu'il occupe présentement. C'é- Duce> auxquels ont a ré~ndu avec un ne violation de neutralité. Après les vent surmonter et de la situation dbP 
vra1t être juste. On chercha à communi - pies. de ce genre. qui pourraient cons- tait l'ancienne résidence du célèbre bey enthousiasme unanime. assurances maintes fois données el der pérée dans laquelle ils se trouvent. 
qucr aux peuples une gigan.csquc . ,piran t'tuer un bon commencement pour J' de la Morée Ali. Le tremblement de ter- On s'est quitté fort tard et fort à re- nièrement réaffirmées solennellement Cet article n'est pas uniquement deô' 
ce.On fit des allusions solen~es à quel- oeuvre du r Jèvem~nt d'Istanbul. Il re de 1894 (1310 de !'Hégire), a causé gret, après avoir remercié une dernière par le Dr. Goebbels on a peine tiné à critiquer l'organisation franÇllÎ' 
que chose de messianique. L'A!lemai;nc . f,111t, en toutes choe.s, faire la premiè- de :;ens.ibles domm~ges à la construc - fois l'agent général del' c Adriatica >, à croire que les dirigeants allemands se et à consoler les habitants des ré· 
pour ce 4u1 la regarde. a p.i tirtr de :out re place à la scienc~ et à l'expérience et tion. En 1917, lors de l'incendie d'Ak- le comm. Campaner et le commandant passent outre à leurs promesses. L'o- gions rhénanes qu.i ont dû eux auS,;l 
c,•,. ks conclusions néet,sam,. Bornor; - urtout c-omb,.,ttre impitovablemenl la saray, le transport des folles qui étaient Politeo pour cette charmante soi.ree pinion allemande serait elle-même hos- quitter leurs foyers. 
nous à not.r que ks :nHhorles de Vcr<ia·•. né;::ligenco et l'indifférence. hospitalisées dans l'établissement, s'est trop brève au gré de ceux qu.i en ont tile à une telle décision. D'ailleurs on Cet article veut dire aussi autre cbO' 
les, qu: n ém1sa1ent tou:e l'Europe ne· Il est une chose cepen,lant que l'on ne opéré non sans peine. joui. ne remarque pas dans la presse un se: il veut dire que la presse allemande 
pO'lvnient conduire qu'aux conséquences p"1.lt nier, ajoute le collaborateur du Lors de sa création.J, l'hôpital « Ha- UN DON GENEREUX DU PROF. changement de ton qui ferait prevoir 1commence tout particulièrement à s'ill' 
ectaelles et qae, pour le plus g.and mal - K;ziJ-Ay > : La vie n'est pas chère à seki >comptait probablement une qua- OMER AKALIN justement une telle action de la part téresser au sort des Al.sa.ciens qui ont 
heur du genre humain, il en sera ainsi pour Ist~nbul. Elle e~t à ·meilleur marché, rantaine de lits. Ils appartenaient au L'éminent gynécologue et professeur du gouvernement allemand. Pour ma toujours été considérés dt.! race alle · 
l'éternité aucsi longtemps q~'t!les con.i - dans une proportion qui varie. suivant service des Fondations Pieuses. Il faut Dr. Besim Omer Akalin a fait don à la part je ne crois pas qu'il faille donner mande. 
nueront à être adopte«. · l les denrées ou les articles, •ntre 25 et dire qu'alors l'Evkaf était très ac-i faculté de mâl.ecine de sa bibliothèque beaucoup d'omportance à ces rumeurs De là à supposer que le chanceJ.iel 

La guerre de 1939. rn <lfet, commcnccl 100' r comparativement à Ankara. Les tif. Ce n'est qu'ultérieurement que cet- contenant plus de 1.300 volumes d'ou- quoique je m'atlende à toutes les sur- Hitler ne sente pe.s plus lié p3I 
à se développer sous les mêmes ausp1tt. munic!palités des deux villes ne pour - te institution a dégénéré. Jvrages médicaux. prises. sa renonciation à l'Alsace du fait d~ 
et donne !ieu, dans le camp des alliés oc- raient-elles pas collaborer entre ell 0 s - • - -- - Pour le moment on doit estimer que l'attitude française il y a certes loin· 

c1dentJUX, au.x mêmes interprétations. Le pour ét:iblir. entre. les deux. cités une La CO m édl e aux ce11 l l'Allerhagne ne prendra pas d'initiative mais l'histoire de ces dernières années 
style messianique a déJà fait son appan - harmome qm serait au profit commun avant d'avoir éclairci ses ra,pports avec nous apprend que ce sont .surtout !# 
tion et 11 s<rt à suggérer aux peupks, avec rle l'une et de l'autre ? Je crois que ~ I • la Russie. Ce n'est qu'après que !'Alle- longues distances qui ont été parcoll' 
la plus grande insistance. les mêmes .,to- c'est là 1a première tâche qui inoombe ac les ul V e1·s... magne prendra une initiative impor rues le plus rapidement. 
pies, les mêm<S espérances, les mêmes es- aux directions des servi.ces économiques tante. E. NERIN. 
surances. On dit que cette guerre devra ê- de nos mun'cipalités. Certes, le corn • • POLEMIQUE DE PRESSE Trop bruyant moment il rencontra son coll~e Muhar-
tre combattue jusqu'à la dernière goutte de merce est libre. Mais fuvons une licen- 1 • Il nous faut citer pourtant l'incident - LES ASSOCIA TIO~ 

J Le marchand..> de Journaux Lûtfi tient rem. nstantanement, il se souvint que ce 
sang, que tous lts citoyens devront en sup- CP qui se traduit par l'exploitation du dernier lui devait 270 ptrs. Il les exig.:a qui oppose cLa Nation Belge> à Ja cNa- Società Operaia I!aliana di M. S. 
porttr l<:s consMutnces a\lec f~rmeté, '~ proch"'n. une boutique fort bien achalandée: à l'An- ht be . l d . s~· -.... °""' séance tenante, sur un ton comminatoire. O ausga » )Ourna u soir et par ré- l signori Soci sono avvisati che 
ml-me avec 1· 0i~, parce qu'elle sera vrai . B f . t· • 1 1 kara Caddesi. L'autr<: soir on a entend·.l . . .AO 

re , ce que Je 1ens a sou igner c est Muharrem lui répondit qu'il ne souffri • percussion a toute la presse allemande. bato 18 corr. alle ore 18 sari. riaP"'" 
1 d · h. · d h un grand bruit de bris de vitres: Le gar-

mrnt a erniere dans r 1St01rc es om- qu'à l'instar de toute organisation, la rait pas qu'on bi adressât la parole sur On sait que l'on a reproché au journal il locale di frequentazione dei Soci st&' 
• dien de: nuit qui faisait sa ronde auccourut. 

mes: car on est <n train de preparer au• municipalité a des devoirs envers le ce ton. ~ükrü haussa encore la voix. Et belge d'avoir publié un article qu.i re- si, posto al pianterreno dello stabile sa· 
hommes, sin.Jn tout à fait le Nirvâna,t;ès publi Un hommt:, celui qu1 venait de (air\! une . 

c. comme le démon du raki l'incitait à faire flete, d'après les mi.lieux allemands ciale. '!!!!!:".:=. _____________ _:__________________ entrée si tapageuse dans l'établissement , 
- <tait en train de fouiller dans le tiroir - un •geste>, i! prit son large couteau de .l'opinion anglo-française et constitue,1 Il Consiglio Diretti~ 

caisse. On l'a cueilli en flagrant délit.C'est pêcheur et l'enfonça en plein ventre du 1 ==========-~-.....,,--==,-----=--~---::-,,..=...,.,=~--

Une vue pnértJle de la mo>quée Süleymaniye 

malheureux Muharr .... m, du même mouve .. un certain H11san qui avait travaillé au-
trffois chez Lûtfi. L'année dernière il a .. ment dont il aurait ouvtrt l'abdomen d'un 

va1t ~té arrêté une première fois ,dans des 
~irronslances .analogue~, poJr avoir t:.r.té 
Jéjà de cambrioler «:tte mi:m..." boutique. 

ttorik•. Muharrem, grièvement blessé, a 
expiré sur place. ~ükrü est pa.rvc:n.i à fuir 
n1ais il a été capturé vers l'aube. 

.l' nvait été co-.1damné à 4 mois Je pnson. Le galant 
i.:.t voici que, récemment libéré, l'ho1n1ne Le brave Vahit avait a1nené l'autre soir 
-qui ne 1nanque pas d'esnrit cJc ;;U1tt." :nau;: au cinéma, à Samatya, sa nlèce Pakizt.11 
,11.: té1noigne> pa-. de bea·11..'• 1p ù'Jnlu~1!'!--t - fut bien procurer quelques dis~ractions aUY 
ion _ t:.;;iayait de cremettre ça:.. jeunes filles. Or. Pakize est une brunett..: 

La 7ème Chambre pénale du tribunal es- appétissan~e à !'oeil vî.f. L'ouvrier d( la toi­
nttt-1 q:.Ii fait fonction de t:ibunal des fla- lerie de BakirkOy Hüscyin la remarqua.Et 

grants délits a décidé l'incarcération <le i! le laissait entendre en des termes d'une 
Hn~nn. Son procès a été remis au 20 crt. galantttie un ;>eu lo;.irde. 

Vahid ne pouvait .adm..:.ttrc qu'une jeu­
Oui paie ses dettes ... ne fille qui lui était confiée fut en butte 

L. pêcheur ~ükrü huhitan' à Balikpa- à de pareilles propos' Il rabroua Hüseyin. 
zar, rue Liileci, avait bu plus que raison 
à l'occasion du Bayram. li se promen~it 
à Tahtakale, les jambes ;reu s<lrcs. mais 
l'esprit plein de projets bizarres et tumu!­
tucux aliment!! par le raki. A un certain 

Celui-ci riposta ... d'un coup de couteau au 
côté. 

Aux cris de Pakize affolée, on acco:irut 
pour relever Vahit dont les blessures sont 
çavci. 

. ' 
' ,. .. 

La Wilholmplatz à Poeen, qui n'est plus Po•nari ... 
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Mercredi lli Novembre t 939 BEYOGLU-:s 

LES CONTES DE c BEYOGLU > 
1 

- L'une pour la chaussure, l'autre pour V• é • t f • • , a été ouverte à la circulation. Les lignes iram, une grande animation a r~é hier 

e j - C'est tout ce que vous avez trouvé, et de l'Iran sont en pleine construction. actions de taba.cs. 
l'estoraac, mon lieuttnant. 1 e conom) qt1e e 111a11c1e re·1 devant rejoindre les frontières de l'Irak 'à Ak-hisar et à Manisa dan.a Jœ trans-

Da11s le SPI del,. margis ' Diable, vous manquez d'imagi- Travaux de construction Il s'avère. 'lue la récolta s'élève cette 
nation. Nous avons m1eux. Nous les te - ~t udes f11'ancièrtS et éconon1iquc>s Rien qu'au cours de 1938_1939, 23 année à 35 millions ùe kilos. Les ex-
nons. Ah ! 1es bougres. Ils sont deux mais ts aff'-ent que la producti'o.n est immeubles officiels ont été construits. per u •u ~ 

Ail h · penauds. Ils avaient chipé devant l'aa - l' d' 'I • ' l l' l' 'l • ll t alit' et c 
bout de taonsJ,O'~r .• e:e l~eeall~·_.'.~ ... ~.n.,c;l ._;>•.,. SP~I~ berge de Robert deux vélos dégonflts et J l l c 0 111 • œ 1 {I e Ile .. a s ll l' ac 1 V 1 e La so=e dépensée à cet effet atteint exce en e comme qu e 

0
=e 

~ c • • • t" tl i.~38.i02 livres. D'autre part, le nom- couleur. Le marché sera ouvert jeudi. 

ne, on n'a pas idée de !J·r :a SltSte ù six ferraillants . Ils ne pouvaient aller ni vite tl u n1't111' stc\1·e du Co111rnl}1•ce bredes bâtimentsofficiel.sdontlesfrais E'l'RANGE[:> 
heures du matin. C'est la chaleur ? Al- ni Join. lis ont tout avoué ... Ils n'avaient , \.i '-

' ùc conslructiou ont été a.;sumés par le 
Ions donc. Chemineau, cht:mine : oh! his- rien sur eux. Ils avaient tout jeté dans la ••• 

voiture, lorsqu'ils nous ont entendu. Et ils ministère des Travaux publics et cer- LES DIFFICULTES DU COMMERCE 
se. . ,. . . \ont ajouté : c Il y avait même un cadavr. TOUS LES BUTS DE NOTRE POLIT! QUE COMMERCIALE SONT PLEI - tains autres ministères et administra. - FRANCO-SUISSE 

- Ah J voici J indicateur ' Poteau, que ti "l ' · 516 t la total . . . . . dans le spider mais nous n'y sommes pour 

1 

NEMENT ATTEINTS ons, se eve a. ' e so=e e 
me dtS·tu? 1 u de; : c Pontoise, 6 kilom. > . 

1 
1 dépensée à cet effet est de 9.664.521 . . 

Pontoise, parbleu, c'est parfait ! Mais, six , ncn ' > . Toutes les questions relatives au corn- En ce qui concerne les coopératives de livres. Les administrations locales ont Berne, 14. - L organe de la colorue 
kilomètres, ça m< taquine. Tiens, voilà u- 1 - Un cadavre ! s'écrie le très gaillard merce en Turquie se sont développées dans v..-nte agricoles, une importance particu - de 

1938 
française à Genève, le • Journal Fran-

• 
1 

bo _ 11 Alfred . Ah ! les idiots 1 lis n'ont pas eu è é aw;si débour:;é, a.u cours , dans 
net.: auto erretee, avec e nez du n cote . le cadre des programmes dont les bases li re a él accordée au . perfcctionnt:mtnt 2.502.753 livres pour 357 construc _ çais > un a.rticle iru;piré, .aemble-

1 le temps de me tâter le pouls .. Le ca - C 
Y a encor< de braves gens sur cette terre , . . . sont connues. Le but poursuivi en ce qai des cellules existantes plutôt qu'à la créa- tions. 352 immeubles sont en pleine t-il, pa'.' la ~bre de Comm~ de 
quoi qu'on tn dtse. . . 1 davre, c est mot, mon lteutcnant. ·· Margis, concerne le commerce extérieur a été de tion de nouvelles, Six cellules ont éu-: cons- construction depuis le commencement cette ville, releve les difficultés aux-

rendez-moi ma montre. .. ' dé 1 . d'ét bl' t t. , _ tt é . t 1 b ll le f . c Personne dans la voiture ni devant • ve opper nos exportations, a 1r e 1tu=s ce e ann e-c1, por ant e nom re de 1939 Une somme de 2_881_315 li- que e.; commerce ra.nco-swsse e;;t 
' 1 - Ah 1 il ne perd pas la bo:ile celui- . · 1 · . 

n1 dtrrièn: Ni dans le spider comp16le de ma1nten1r a balance des 1mporlations de ces coopératives à 39, rattachées à qua- en butte. Le journal rend responsable 
· • ' . là. Qu'est-ce qu'on va faire de lui, mon . • , . . vres sera dépensée pour ces travaux. 

toat haut le bonhomme ! 1Vla fo1, ! arrive _ .. . et des exportab.ons et meme d obtenir des tre unions de coopératives de vente agri · 1 • • de ces difficultés La c bureaucratie om-
heutenant. Ou vas-tu temen de malheur .. f . 1 • , Le gouvernement de la. République . ce que pourra, jt m'y installt. > 1 résultats en aveur des exportations dans co es. Le nombre des adhcrents, qui cta1t , . • rupotente > qui règne à Pari~ et da.n.s 

- A Pontoise ! 11 b 1 'al 'd , d blé d attache une tres grande llllportance a Notre: hommt s'y calt, musette par-ci, a a ance commerc1 e. 
1 

.... 20.000, a ou , au cours e cette an· . . 
1

• • • • la France entière. On note les retards 
musette par-là, ses deux inséparables. 1 - Nous aussi . . . • . 'La plus value des irnporialions née, et a atteint 40.000. ' tous ce q~1 rapporte a l édification de énormes des marchandises venant des 

- Emmenez-moi, braves gens. J a1 un o 1 N . la Turqme nouvelle Aucun sacn-
· · · Honlé divine, qu'on est bien sur ces f . 1 U f . d" V Le cours de notre commerce extérieur ous poJ.vons enregistrer avec une . . colonies françaises et retenues à Mar· 

1 aJm · ne ain1 1nnocent.. ous avez d · · · f1ce n'est épargné dans ce but Les ré-
coussins! Ah ! s1 j'ava13 du tabac, que.Le é '!lé . t J' . - 'dé . au seizième anniversaire de la Républi - . gran e satlstaclion les progrès in1porlanls . .. . .. . seille, pendant des semaines, tandis 

1 r vei un mnoceri . a1 une 1 e . un e J 'al. , 1 - d d g1ons de la prelillere tro1S1eme et qua-
PIPL', mcssc.:1gneurs !. .. J:!.t pws flute ! J·en . . que nous montre que le but que l'on vient rc isics par es cooperab.ves c vente ans ' qu'elles parviennent à leur destination 

1 voiture dans le fossé, ça se remonte faci- ) · trième inspections générales se toru 
a1 marre d'attendre. Allons-y pour un nou Eli • . . d'exposer a été atteint En effet notre tous les domaines de leur ressort. Les coo- • - plus rapidement par le détour à tra. -

I Jement. e na nen fait de mal elle non · • 1 • - . vant avoir disposées de 3 034 287 li 
vel acomptt: sur la sieste du midi. Qui l Nous allons la renflouer .ot commerce extérieur, qui était déficitairt- pérabves de vente de coton d lgd1r, par . . . • vers les ports italiens. De grandes 
d .. . . . 1 P us. - vous . • l t distribué à le b vres pour les tra.va.ux de construction ort aine. C est commod.: : Je vais diner. l. · iusq:.i'en 1929 a commencé après cette exemp e, on urs mem res quantités de marchandises destinées 

1 ~ous mcnercz Pontoise l'un portant l'au'- • ' I . , . entrepris en 1939 En outre 0 proc · 
t:sonso1r la compagnie ... . Je terme les vo- 'date à accuser des différences notables n un bénefice de 1 7°·000 ltvr ... s turques. Le n e- à la Suisse sont em.ma.ga.sinées dans les 
lets. C'est plu; pradent pour roupiller.. re.. . •notre' faveur et l'année 1937 s'est clo·tue _ ,volu1.ne des transactions, qui avait été de dera. avant la fin de 1939, à l'édifi - sta11'ons ~--ç•;ses de fronti"-. Beau. 

Allons. c'est cn!endu. vieil innocent' ' ti d 18 d 'ts diff' ts d ...,,,,.. - ~~ 

* 
1 rée 8 i!l1'ons d' tati' tr 3 millions de livres turques, en 1938 se- ca on ans en roi eren e coup de comm~'""an'" et d'm' d .. ..+...:els Voilà ta montre... par 13 m expor ons con e 1 • . . ... .................... ~ ,~ .uawi 
1 ·ii· d l'ivre t d'. rt 1 ra tnplé, cspèrè-t-on, à la fin de lanno~ la region orientale d'hotels de gouver-Voilà la voiturl qw démarre brusque 

ment et q<.1i file à une allure • pas ordi- Chronique scientifique 
na1re > comme dtrait le voyageur clandes-

114 m1 ions e s urques 1mpo a-
1 

1 • • smsses se plaignent, enfin, du .fait que 

1 
t . · ut se tr d . courante. Si l'on ajoute à ce cluffre, cinq neurs et de sous-prefectures selon l'im-10ns, ce qu1 pe a uire par une. , . . . les firnnes françaises ne leur accordent 
plus-value de 23,6 %. lmillions encore, représent.ant la valeur d"", portance de l endrmt cholSl. plus aucun crédit, depuis le début de 

tin, sll avait encore un peu conscience du r 

présent. < SOr, on lui a mis du piment 
quelque part. > Oh ! Oh ! elle va même 
un peu de travers. Elle manque le to:ir-
nant. Attention aux réverbères mais sur­
tout aux peupliers. Arrêt fixe. Inutile de 
fair(' signe au machin1ste. Y a de la cas-

'
·1 111 '1 s· ,·on Z.',J \','l t ta · 1 l '1 La plus-value des importations en 1938 produits achetés cbez les non-adhérents, Les rachats la. guerre. Par contre, le i1>urnal cons-

- t ans ct · " · f l · d ' u d b d "té 't "" est de 4,9 % . Il ne faut, pourtant, pas en vue e ma1n.cmr ermes es pnx e 1 n gran nom re e soc1e s e ran- tate, que l'industrie allemande répond 
ks ré!.! i O 11 s des C1 al Li S 1 considér,r cette différence comme un dé- vente, l'on obtiendra le chiffre de 14 mil· 

1 
gères ont été rachetées par le gouver- à toutes les commandes suieses. On ci-

t S'd lficit de la balance des paiements. Car, lions, représentant Je volume d'affaires de
1
nem_en, .tau cours de 1939. Ce sont : la t 1 • ·a1 t . e , 1 a nias d e comme exemp e spec1 emen = -

--<>- 1 parmi les matières importées durant l'an- ces ore:anismes. I Societe es t~ et, ?u tunn~I d'Is- pressionnant celui d'un grand commer-
CENT CAISSES DE MATERIEL lnée i 93a, les articles suivants ont occJ _Les éludes économiques tanbul, la soc1ete delectricité et de ça.nt de Genève, qui passa, en juin, une 

lpé un volume important : moyens de Cette année-ci également l'activité dé-
1
Gaz d'Ankara., d'électricité de Gazia.n _ 

SCIENTIFIQUE EN ROUTE POUR 1 commande à la Pologne, livrable le 15 
se ! Pas trop, mais to<.1t de même assez transport maritimes ; machines devant ê- ployée par le service de la conioncture a tep, d'électricité d'Edirne, d'électricité octobre. Malgré la guerre, la livraison 
pour que les particuliers aillent chercher L'ITALIE tre utilisées dans l'industrie lourde en voie été ?OC1rsu1V1e par l'ouverture d.:s enquê-1 de Tekirdag, d'électricité de Mersin. l'.! eut lieu à la da.te convenue. 
du secours ! Quelle galopade sur la rou- Mogadiscio, U. - La mission bio- d'être créée dans le pays ; fer et acier, tes et l'éillbhssement des index devant ser-: centrales électriques ont été construites 
lt ! Est-ce bien d .. la vo1L1re qu'tls se pré- logique d.1r1gee par le Prof Zavattari, len un mot, produits -et matériaux extrême· vir à l'observation des m~nûtstations del dans div~rses régions du pays en 1938, 
occupent ? Ou d'eux-mêmes ! Le spider pour Je compte du centre des études: ment nécessaires, devant servir à l'aug - la vie économique du pays et des études et les frais de devis y afférents se sont 
va nous dire peut-être de quoi il retourne. pour l'Afrique orientale italienne de l'a_ lmentation d' la production. Notre ré&:i - économiques approfondies. Les prépara _ I élevés à 475.435 livres, 31 projets de 
Le spider n'a pas fait ouf ! Le spider a cadémie royale dltalie, v.ent de rentrer! me des échanges et des paiements n'est tifs en vue de l'éd1t1on d'un bulletin de-

1 
centrales ont été également approuvés. 

la conscit:nc~ tranquille, car il ronfle... dans la capitale de la Somalie, d'où el-; P~~ seul~men_t géré co~ormém~nt aux con- vant paraitre incessamment et renlem1er 1 De la sorte, le nombre des -centrales u-

LES CONFERENCES 

Au 11 Halkevi ID de Beyoglu 

Demain jeudi à 18 h. 30, M. le Dr. 

* le était parble a.u milieu du mois d'avr!l d1tions inténeures,ma1s aussi en tenant les ch1llres altérents au cours de l 'tcono- tilisées pour les services publics atteint 
Il y a trois têtes maintenant penchées dernier. 'compte de celles qui viennent exercer leur 1n1~ du pays et des affa1res1 sont ternu- 153. 

Nihad ~ad Belger donnera une con­
férence au c Halkevi > de Beyoglu, sur 

j le sujet suivant : au·dtssuc; du dormeur réveillé. Durant six mois, la mission a parcou-1 înfluen:e en dehors des f_rontières. nés. L'enquète agricole menée dans 72 vil- La production de tabac à Izmir 
- Oui, dit le premier arrivé aux deux ru les régions méridionales du Galla et Conlrole des expo~alions lages et 370 frumlles de cultivateurs ddans Izmir, 14 (A.A.) Malgré le Bay 

1 
Foie, intestins et estomac, leurs mal a-

autres, c'est un particulier q:ii fait la bê- Sidama, touchant les divers centres si- Au co~rs de la meme année:, l'activité les régions de la 'fhrace, de l'hgtc, e la 
te. C'est le gardien de la marchandise. Te- tués entre les la.es Stefania et Rodol- entreprise en vue de la standardisation de Méditerranée, de l'Anatohe Centrale et de 
nez, des frusqu ... s, de la dentelle, des ta- nos produits d'exportation a été poursui- la Mer Noire, en vue d'étudier la situa-

- dies et les traitements à suivre. 

fo. Le Prof. Zavattari, chef de la. mis-
pisserics, des boites d'argenterie... Ah ! vie avec ardeur. Il s'agit, en effet, d'a- iton du cultivatear turc a été terminée, 

sion, pendant son séjour à Mogadiscio a . lllaritime i 1 ou,·emenl 
mon gaillard, ton affaire est claire ! Tu mener ces produits à acquérir toutes les les réponses ont été étudiées et paraitront 

accordé un interview au directeur du paieras le premier en attendant les autres. 
Alfred écarquilla les yeux : 
- Qu'est-ce que c'est que ce fourni -

rnent que vous tripotez comme ça ? 

- Vous voyez, maréchal des logis, il 
jout: l'innocent. 

Un peu brusqu n1tnt -
classiques - les 

Alfred du sp1dlr 
gendarmt:s 

- Allez, fouillez-le ! 

ce sont des 
desc{·ndent 

- Ah ! ah ! une montre, et en or ' 
- Ecoutez, les gars, dit Alfred d'une 

vo1x ft:rm et assurée, tout ce qui est dans 
la voitur~. je n<· ~ais pas à qui c'est, je 
vous le donnr, mais cette montre est à 
moi Alfred Dupont, dep:.iis ma prenuèrt 
communion. j'avais un parrain à I'ai3e ... 
c:t puis, en ce tt:mps·là, l'or n'était pas ra­
re. Le père et la mtre étaient fermiers .. 
Je suis un terrien d'origine. J'ai déraillé, 
j'ç ne le cache pas. Vagabond, mais hon­
nête .. 

- Suffit, bavard : c:n attendant que tu 
fasses la preuve, je la confisque... Si tu 
as l'air honnête tu n'en a pas la chanson ... 
Ta bande a raté son coup.. lis se sont 
fichus dans l fossé, alors ils ont pris leurs 
jambes à leur cou . . T:..i vas toujours nous 
dire leurs noms .. 

journal local c Somalie Fasciste > a.u 
cours duquel il a décrit la finalité de la 
mission, qui tend à étudier Ja vie des 
régions méridionales du Galla et Sida­
ma da.ns toutes ses ma.nifestat10ns les 
plus complexes et multiples, l'itinéraire 
qui a été suivi et l'important travail ac­
compli. 

Les résultats <le la mission se trou­
'~nt réswnés - a déclaré M. Za.va.tta­
ri en presque cent caisses de maté­
riel scientilique qui seront transportées 
en Italie. Il a été recueilli 20.000 échan­
tillons de plantes de phanérogames, 
plus qudques milliers d'échantillons de 
cryptogames (champignons, mousse, 
lichens, algues) et plusieurs échantil­
lons de bois de plantes médicinales et 
alimentaires ; un millier d'exemplaires 
de vertébrés ; des peaux et des crânes 
de mammifères, oiseaux, reptiles, am­
phibies et poissons ; plus de 50.000 in­
sectes et un millier d'autres inverté . 
brés (mollusques, crustacés, vers) ; un 
milliers au moins de vers parasites de 
vertébrés (y compris l'ho=e) ; plu­
sieurs centaines de fiches enthropomé­
triques, crânes humains, quelques mas­

qualités requises par les marchés, de les sous peu. D~ nouveaux chiffres sont en 
classifier en types déterminés et de les em- train d'être déterminés pour le revenu na­
baller t:t expédi<:r dans les meilleures con- t1onal. 
<litions. Le tourisme 

Par l'intérêt que nos commerçants ont Les affam:s concernant le touri>m<. qui 
fait preuve envers les décisions prises à figure dans le programme de l'Etat, ont 
cet ~ffet par le gouvernement, en prépa - été planifiées. Une direction du Tourisme 
rant leurs marchandises conformément à a été créée à l'effet de rechercher les pos-

la réglementation, voire par les efforts sibilités et moyens pour encourager le SOC. AN. Dl NAVIGAZ !ONE-VENE.ZIA 
qu'ils ont prodigués en vue d'obtenir des 
types de prodaits de meil1eure qualité que 

tourisme. Afin de pouvoir appliquer .ine 

politique touristique planifte, ce bureau 
celle prévue par les règlements, nos corn· étudie actuellement la création d'un or .. l.t• \"!tp!'lll' ! '" 11; ~•l\"t\1uh1't' \ 

merçants, disons-nous, ont grandement ganisme d'Etat, iouissant des droits et! ·qw ,,, .>O :\11\1'111111 t' f 

Dt part• paur 

pour Izmir, Le Pirée, Brindisi, Ve-

nise el Trieste. contribué à obtenir les buts poursuivis prérogatives requis. Alors que, d'unt: part, l t ft 1 ti\t't"IU lu·t• 
1 !Pit" p 111. f dans l'activité déployée pour la standar· le tourisme intérieur fait l'objet de soins cc ::?·.!. lt1•t·t'1nlu·1• spéciaux, autorisation a été accordée, d'a·.1-

1

1 _______ ...;... _________________________ _ 
disation de nos produits d'exportation. 

i.e créclû agricole tre part, à une maison sérieuse en An - [ Bourl(HS, \'amfi, Costnntztt, Sulinn, 

el les coopératives de venle ! H1ISFllR{I '.!:! ~uvHnlirf' 
gleterre pour l'ouverture d'un bur,au de Galatz, Braila 

j • , l T 1 FF.:\ll'I.\ ~I ~11\·t'mhr~ t 
Les coopératives de crédit se sont ac - rense1gnemt:nls tounsttques pour a ur· 1 

crues cette année de 13 nouvelles cellules1
• quie. Par ailleurs, une vaste propagande; -------------------'---------------·--­

m:1t.1 "" 
\'\lll'lfltlld.111 

A:-:~I BI\ 

AHllAZIA 

.leui11 
.lt·udi 

1 t t l\ o 1embre 
ao .\ovf'mlirl' Pirée, Naples, .Marseille, Gênes 

Salonique, 
Trieste. 

Izmir, Pirée, 

Burgas, Varna, Constanza. 

\' euise, 

Cavalla, Salonique, \'Illas, Pirée, Patra.<, 
Brindisi. Anco\ne. Venise. Trieste 

- Mais j'les connais pas ! J'les ai ja . ques de populations, cinq caisses d'ob-

et les 1nembres de 20.000 nouveaux adhé· touristique a été entre~~ise en A:Uériq.ie; 
rents. Les coopératives de crédit agricole, à l'occasion de l'Expos1tlon Mond1ale. De 
au nombre de 588, réparties dans toutes même, des étud~s sont faites pour l'ou • l 
les régions productrices, ont englobé dans verture d'une agence en Egypte. 11 Cau- 1 

leur rayon d'action 4.500 villages et con~ dra quand même attendre des conditions' 
senti des créchts à environ 130.000 famil- mondiales meilleures pour pouvoir pour-

1 

les de cultivateurs. Le montant d·es aven- suivre l'activité de propagande dans ces 
ces, en 1938, de ces organismes, dont !e trois sens. Des études et publications sur 
capital et le fonds de réserve atteignent le tourisme ont été faites. l 
6 millions de livres, a été s:.ipérieur à 20 Les affaires concernant l'assurance ont 

mais vus 1 jets ethnographiques plus d'une œn - millions et les rentrées ont augmenté éga- acc:i. é également un développement in 
1 Pr. n!O\'A'.\'NA de Gênes 20 

·· Naples 22 
Décem 

- Mon vieux grand'père, tu exagères. 
Tu te- prélasses dans une auto volée, tu 

ts as!iis sur de la dentelle barbotée chez 
le marquis Durédon de la Gaupinière, tu 

lement d'une façon importante. taine de fiches météorologiques, des é­
chantillons de toutes les eaux rencon -
trées, de sables et de rochers. 5.000 pho- LA 
togra.phies environ et plusieurs pelli -

TURQUIE CONSTRUIT 

tense. 

••• 
Departs pour l'A1nérique 

l du Non! ---- :\EPTU:-<IA de Gênes 21:! 
" Barcelo1111e ~!l 

• 

Décem. 
• 

•s une montre en or dans un gilet cras- cules cinématographiques. Les t1·avaux p'ublics VLl.CA:\L\ 
1 

de (;êm•s 
" Napl• s 

2·1 '.\'ov~mbre 

•eux, tu es Jn vi·eux menteur ! Au point de vue scientifique, le ter- 25 • 

récemrne1tt exécutés j " Lisbonne 28 - Le marquis de la Gaupinière. j'en ai ritoire était inexploré. Tout ce qui 'l. 

"'1t<ndu parler dans le temps. de lui ou été recueilli et observé par 1a mission 
de son père, mais je ne sais même pas où est donc nouveau. L'on peut cependant lt E X de (;ê11cs 3 ll~ce111bre 

o,;parts pour le 

Plata 

Brésil -
• 

il habite. dir a· · te t 1 • · . • ..... ,..1 :\a11les 4 T e es mam nan que a. region par La. Turquie republiœine avait hérité ra.tta.cher entre elles certaines p .... ~ ;\ EPTUi\I A de rit.,,te 19 
• 

Novem. 
- A cinq kilomètrs d'ici où la voit:i -

re a dO. séjourner pendant une bonne de· 
ll\i-heure. Le tem;JS d'ar;iver! Le château 
n'[·st pas gardé, mais quand on ouvre une 
Porte, ça d&lanche U"lf' sonnerie chez le 
Commissair~. . Nous avons cerné la pro­
Priété. Peut-être bien que les visiteJrs ont 
~ntt·ndu nos motos . On les a vus en met­
tre, par lrs peti~s chemins et la traverse 
<·t ça a été leur ptrte. Toi, gros malin, em­
Pêtré dans la dentelle, tu as fais le mort, 
îl'lais te voilà pris . . 

- J'suis u:i. terrien. pas un voleur . 
- Attends, attends. voilà du renfort. Tu 

Parles de famille • voici la nôtre. Tu t'ex· 
Pliqueras avec le lf .. utenant. j'entends son 
klaxon , 

* Le lieutenant enjambe sa monture. sou-
lève son képi, s'~ponge puis tombe en ar­
'Ot devant Alfred et ses masettes. 

ses caractéristiques, ne sera jamais une de l'empire 13.885 kilomètres de chaus- du pays ont été construits a.u cours de l:-ATl'H'.\l.\ de Trieste 6 l>érPmlm· " i\aples 21 
région <le peuplement, mais c'est une sées, et 4,450 kilomètres de pistes. Au- la seizième année de l'instauration cle la Patrns 8 • ' Gêues 23 
région où le bétail abonde (les popu- jourd'hui, ce chiffre atteint 45 milles République. .. :\apl~s !l • •· Barcelone 24 

lations Arbore, Sciangalla et Gheleba 565 kilomètres Voici le bilan de l'acti-1 T h dr uli I .. Gênes 11 " Départs pour les Indes oc-
sont t\rpiquement des races de ber - · ravaux. Y a , qu .. es . . 

vité en ce sens, des différentes provin- N ét di . 17 c1'dent 1 L M' ·q e ) - 'j j' t • d t · otrc pa.ys 3. e YJSe en reg1ons • l.t'-lJlllll' J-! a es.- e eXI U 
ger_s ; i .Y a a unt .rtes gran pa.t'n -t ces au cours de 1938 : et l'on a effectué, dans le courant de 
mome qm pourrai e re a.ugmen e e . d :<A\"()[.\ d" lll't l'S 14 llé<'etahn• ·\H8A ((p Gê •es 15 \'ovrmbre 

tit 
. d . h 356 km. de routes, 531 km. de routes l'année, tous l.es travaux com,pris ans " J.i vourne 16 " 

cons uer une vraie source e ne es- . , • . . 1 " :\'a:1lcs 15 
ont ete réparées, 878 ponts furent per- le programme. Les 17 regions ou e~ ' • Marseille 18 • 

fectionnés et la somme totale affectée! tra.va.ux hydrauliques les plus impor · l'r. ~l.\Ul.\ dt• Ti ie le ~ l>él'è1~1hrr Pour l'Amérique Centrale 
à ces dépenses atteint 6.105.186 livres. tant.s seront effectués, comprennent " '.\ap't•s o et le Sud Pa ci fiq ue 

T k 
D'autres part, le ministère des Tra-

1 
également Bursa, Bergama, _Mamsa, _l_C_I_' -,-.• -

1
--,

1
-.. --.f-,.,:..,.-,t-l'--l-O_l_l-éi-... -.

11
-
1
b-re' 

La rue oz- oparan vaux Publics a dépensé 400.000 livres Aydin, Malatya, Adana, Pmarb3.lj1, ( '..h .\ .~ :\'•plt·s li c. 

1

1\1 S VIRGILIO dép. de Gènes 2 Déc 
Nous apprenons que la. rue qui mène pour les 642 km. de la route de tran-j Samsun, Igdir, lçel, Erzincan et • uê11es J.! • • • llarrelo11c 4 Dec 

d'A..lan-Sokak vers Toz-kopara.n, sera sit entre Trabzon et l'Iran, 283 km. de Konya. " llarrelone 15 • " Las Palmas 8 Déc 

" 
• 

ses. 

élargie en vue de mieux satisfaire aux routes asphaltées entre Istanbul et E- Voies ferrées -----------------------------
besoins croissants du trafic. Le ter - dirne, 161 km. de routes entre Balya L'activité continue toujours intensé- F:11·ilit ., tl•• \oyaoc sur les Cbem. tic Fer ile l'Etat ltl\lien 

rain nécessaire sera. mis à la. disposi - et Çanaltkale, et 36 km. de routes en- ment en ce qui coi;icerne la. construc- A.~ence (iénérale d'Istanbul 
tion de la Municipalité en prélevant 1tre Hopa et Bureka. tion des voies ferrées. La. ligne Siva.s-
sur le parc de l'ambassade d'Angleterre Conslruclion de ponJs Erzurum a.tteignit d'abord Erzincan, S 9 r:tp fskt'ff'si 1 \ 17. 1-ll \lumhanf'. Gllllllll 
qui forme ici un saillant très prononcé. 22 grands ponts en béton, destinés à puis Erz\ll'Ulll en dernier lieu. La. ligne fél~1 ° 1 l 48i7 li-9 ,~ 111 bur.~&nx ~e Vt1yageo.,\'attWT~ 1 Li~9 4 8 l! 

1 



4-BE\'OGLV Mercredi 15 Novembre UJ39 

La génération des ailes 1 Nouvelles de l'Empire italien La vie spo~!!!~' 1 LA BOURS~ Une nouvelle l'ille naît à Gondar 
~~~--:::<:::::..-~~;....~~-

BE§IKTAfj BAT FENER PAR 
3 BUTS A 2 

. 1· Eth. · ) Hier au stade "eref B,..,;kta.§ a ren-( De notre correspondant particu 1er en 1op1e . -z '"'Y" 

\11kara 14 :\nvemùre 1939 

(t ••ur .... 111f(H'•.11n1t1 .... ) 

contré en match amical < J<'ener >. Plu-

Quelques ebiff ressurl'a p-1 
i•lic:atiou tle nolre 1)ro­
U ra LUute aérouautique La Cl.rcula''on gratuite accordée aux conuwre les constructions à t.:une vour 

.., te sieurs mlil1ers de spectateurs assis - (Ergani) 'pe' r"s de fanu'lles nombreuses dans le 6.t aecemoœ .tl16~. L.ette im1>0rw.n 1 
" taient à ce match qui se déroula une A t 

~ 
19' 

1111' les a ··•obus a· Addis-Abeba me.;lll·e apporte uue concrwuuon nota- c 
..., foi·s n 'est pas coutume, sans incidents 1 • Oie au a.eve10p,P(oment des ew.nces a Addis-Abeba, novembre. - La mu- t tre's sportivement 

Uondar, et conl.J'1bue a l amcl1orauon e~ e · 

UN EXPOSE DE M. KOÇAK, PRES! DENT DE LA LIGUE Banque Centrale 
AERONAUTIQUE 

ni.cipalité d'Addis-Abeba a accordé la à 1 embellissement toujours plus grands « Fener > présenta une équipe où 
M. §ükrü Koçak , député d 'Erzur ;m, tt . diqués en ce qm co,.ccrne la nouvelle éco- i première carte de libre circulation dans <le la cite. manquaient <..;ihat, ]'ikret, Rebil et E-

prC:siuent de la Ligue Aéronautique tu• - 'Je d'aviation fondée cette année par la les autobus de service Ul'bain à un pé- Notons que les plwes, C1esormais ter- sat. <.luant à < BEl§i.ktll§ • il se trouvait Londrœ 

(HEQUES 
f h:.i111ir 

que, vient de fa1re à ia Radio-Ai:karn aac Société Turque d'Aviation : . . . re d'une nombreuse famiUe. C'est un . . n ont ra.lenu en nen le ryUl.m.e amputé d'lbrahim et C1'hüsnü.Le leader New-York 
intéressant< causerie sur lts '~"'' ' L:c.n> :.1ul Cent soixante dix candidats choms père de 7 enfants qui a bénéficié cette ::~:\ur lequel Uondar s'eleve rapi- du championnat d'Istanbul marqua .le Paris 
dfvtlowement de notre "'"al!ua au,u•e 1 parmi ks jeunes grns ayant terminl' leurs fois-ci de la décision prise par la mu- dement sou;; la torme dune vlile belle et premier point dès le de but de la partie, Milan 
au cours de laquelle i.l ,, fo .,1:1 C',rta111> '.études oeconda1res, furenc dirigés au Camp nicipalité d'Addis-Abeba de se conf or - moderne . mais la saison seche, plu;; ap- par l'intermédiaire de §eref. AccentdU3.llt Genève 

1 Sterling 
100 Dillara 
100 Fra.nœ 
100 Lirea 

Ch1ffr•.s sur le bilan de l'acuvité dt: la So- lnbnü, où. après s'être entrai:nés sur des mer a· ce qui est fait en ce domaine dan~ , . B ikt<::), ... > marqua eux Amsterdam 
' te aux constructions, pourra voir, mo- sa pression « El§ ,,.... l'01s<aa planeurs, 70 d'entre eux dcstin<s à deve- 1.,s grands centrtl:> métropolitains de la autres buts, tous deux sur action per- Berlin 

cit:té 'furque d 'Aviat1on t:t dt. 
100 F. suissell 
100 Florw 

'furc 

L'action 

de l'Ooiseau Turc 

Au début de son exposé, h: conffren 
cier a fait ressortir 1'importanct: dt notre: 
aviation aux quadruples points de vut: m1-
litairt', économique, politique et culturel. 

La Société Turque d'Av1ation a été fon-
dée afin de fournir à l'année un personnel 
exercé, <:n s.;.ipplément des malénaux t:t 
des fabriquts, Pour pouvoir réaliser le dif­
ficile programme que la Société s'est pro­
p~, 11 lui a fallu d'abord s'assurer a .. s 
ré9Sources abondantes et stables. Dans le 
but de former des techniciens, une p:e -
1nière école de mécaniciens a été créée en 
1926, à YC§ûkoy. Des élèves furl'ftt envo­
yés dans divers pays d'Europe pour la 
formation d'un cadre d'ingénieurs spécia-
lisés dans les constructions aéronautiques. 
Enfin, le 3 mai 1935 a été fondé, par les 
soins précieux d'Atatürk 'tt d'lnônü, l'Oi-
sea;,.i Turc. 

En 1935, hui.t instructeurs turcs termi­
nèrent leurs études supérieur<:s tn U. R. 
S.S.amie,à l'Eco!e du Planéristes de Kok­
tebel. A Ankara, !'Oiseau Turc débuta 
inodestement avec une paire de planeurs. 
Aux fi.tes de l'anniversaire de la Républi-
que, la même année, 19 parachutistes se Ji. 
vraient à des démonstrations très réuss11..s 
q:..1i éveillèrent un vif intérêt parmi la Jeu­
nesse turque. Les premiers vols à la re -
marque de nos planeurs sur les parcours 
( Ankara-Esk~ehir et Ankara-Kayseri) 
furent enregistrés. 

En juillet 1936, les fihales de !'Ois. au 
Turc s'élevaient au nombre de cinq. Le 
camp de p1aneurs c InOnü J" fut créé. 

En 1937 : L'inauguration du camp d'E­
times&·.lt constituait pour l'OiseauTurc un 
progrès considérable. L'on organisa dts 
tournées de vol qui s'étenda1tnt iusqu'à 

Konya. Mersin, Adana, Urfa et Diyarbe­
k1r Des sujets d'élit~ commc:ncent à pcr­
Cfr c·t l'on note des planel.lr.i capables de 
t<:nir l'air pendant 14 heures et vingt 1ni~ 

nutts, battant de loin le record mondial 
d< l'~poqu'!,. 

Alors que de 1935 à 1938 le nombre de 
brtvc:ts délivrés é~it de 222, ce nombre 
s'est élevé brusquc:ment, cette année à 489. 

PoLlr ce qui est du nombre d_s brevels d é­
livrés pour les avions à moteur. cc no1n­
bre était de 72 dep1.Ïs 1937 JUSqJ'à fin 
1938. Le tc~a1 de ces br~vets a attc.rit 1(" 
chiîfrt d( 152 cette ann~e > . 

A la nouvelle 

école 

Le conférencier s'étendit ensuite sur la 
propagation de l'amour de l'aviation cht:z 
la jeune!;se turque et fit valoir que le dé­
veloppement de ce sentimlnt pouvait se 

• 'té · • 1· yennant de recentes mesures, une nou-
mr mecamc1ens ont e envoyes a u - merc' -patr1' e. JI d H kk' La mi temps prit fin B---ell~ 

. • velle et puLSsa.Ilte impulswn dans le do- sonne e e a L • • • ~ -sine d'aviation dt Kayseri. Les cent au- D' tr d genre d 3 b ts a Q en fa th' 
_100 Reichsmark 
100 Belgas 

au e.s concessions u meme mai'ne des monuments de la cite, favori- ainsi par le score e. u • A enes :rts achèveront leur stage à Ankara sur f t tant el Sof'" 
seront a1 es, au que c a sera com- t tre tr les plus pauvres c'est veur des blanc et noir. -

des appareils à moteur. Chez ces sujets, patible avec les possibilités offertes par ~a~ en au e~de ront constr~e les A la reprise, les < Fenerlis » modifiè- Prag rno Tchécoslov 

à peint âgés de 17 à i8 ans, se révèlent les lignes d'autobus. fonctionnant ac - :ais:~epoux ~~es 1:.nulles, base néces- rent leur formation et parvinrent à Madrid 100 Pesetas 
déjà des di"!>Ositions étonnantes et c'est tueUement dans la V>lle. . l' ccroissement démo - faire jeu égal avec leurs antagorustes. A Varsovie 100 Zlotis 

100 Drachmes 

100 Levas 

parmi eJx que s.: recruteront nos futurs saire pour a N . t l score uda t 100 Pen"oa "1 i' 
Les maisons populaires des cenb:es graphique. la septième minute ac1 ouvn e . B pes ...., ~ ;t \ 

as. d l' · _ 1200 logements à M T pour les jaune-bleu. Peu après Fikret Bucarest 100 Ley& ô En outre, 97 sous-officiers. désignés pour e empire. . . b ·1 ' f li t Bel d 100 no--- l <' 
Addis-Abeba réussit un second ut et • . i s. en a. u. gra e uuuu-.. •. l'aviation, firent leurs études sur planeurs 1 - t Ain k h 100 """" :11.H'" 

EKIN FETENT de bien peu que Fener n ega isa . si Yo o ama , ~ 
au Camp Inonü. L'Institut des maisons populaires, qui LES ITALIENS DE P D la partie prit fin par la victoire d'ex- Stockholm 100 Cour. s. 31-' 

L'Oiseau Turc disposait. en 1935, de 13 a réalisé en Italie des quartiers entiers L'ANNIVERSAIRE U • . 'kta Moscou 
100 

Ronbl"" ./ 
apparei!s sans moteur, en r936 de 45, en dans les villes, en bonifiant des zones ROI ET EMPEREUR treme JUStlesse de < B<l§i ~ · ""=="----="-'-""'=='-'-----

• . . • 'LA COUPE DU STADE DU TAKSIM de 1937 de 6z. Auiourd'hui, C< chiffre est de périphériques, a adopté dans les divers Pekin 14 - La premiere grande recep-, . B "°"";SC The' a" tre 
La construction 

d'ateliers 

. . • . Le tournoi de ayram • o.b-- 1111' centres de l'empire le même règlement, tion au centre cJlturd itahen de Pekm a aks' ence· ' t"1,·1~1·~~·~ 
, . . par le Stade du T im a comm la V i" lle pour lequel, étant donné les bienfaits, eu li~u à l'occasion de 1 anniversaire de 

dont il jouit et Je rouage administratif la na.ssance du Souverain d'Italie. Le hier. . . B 
1 

battit 
. . . 1. é h J En premier lieu, < eyog u » qui le forme il garantit le succes le plus corps d1plomatique, 500 personna it s c i- . . l "" li pa 2 buts à -

· J' · d t a ' . . son eternel nva « .,.~ • r Il importait, pour avt-n1r t no re - assuré noises, parmi lesquelles on rt:marqua1t les . 
1
. 't 

1 · 1· J ,. · · · · · l 1 A la mi-temps « §i~ l • menai par viaüon, de nationa 1ser es ma .tr1aux ser- Le système pratique de l'Institut se-, chefs de plusieurs Univers1t~s et les . d1r1- · . Section dramatique. Tepeb&!ji 

vant à la construction de nos appareils. ra celui de louer lés maisons construi- geants des grands instituts sc1entif1ques but a O. . . 
f d 1 La seconde rencontre vit. la VICto1re Des efforts persévérants sont aits ans tes ; il va de soi que la location des ap- . chinoiss et étrangtrs, assistaient à la ré -

cette voie. Les sommes dépensées, pour 1 
1 

el! de « Galata-Saray • sur « I.S.K. • par 

!jERM/N 

Section de apmédie, I stiklâl caddesi 

ON CHERCHE UN COMPTABLE,_,. partements sera de beaucoup i~érieure c~tion au cours o.: aqu e on a pronon- 5 buts à 1. A la mi-temps le team vic­cc~t ... année seulcmc.:n ., s'él~vent, <:n ce q..ii au prix des maisons de caractère com- ce un discours exaltant l.e. rayon.nement 
1 t

. d t l'ers à ton.eux menait par 2 buts à 1. Pre"paraJi'ons spe"c1·ales pour leS concerne a construc ton es a e i • mercial. D'Addis-Abeba partiront tou • cwturel italien dans la v1e1lle Chine. 
200.000 livres et pour ce qui est des bâ Aujourd'hui • Beyoglu • rencontrera écoles allemandes 
timents, à 261 mille livres. tes les activités de l'lns.titut poudrr les DES BOMBES D'AVIONS CONTRE • Galata-Saray • et c §~li I.S.K. •· (surtout pour Eviter les classes prEparsto; 

autres cen·t· res de l'Empire. Vien ont 1 UN GLACIER -- - - --- = Jôr< 
"Jèv è t éun1·s r-) données per prof. allemand dip · Six cents e es se trouv ren i . , t D Harrar Gondar etc Do you speak English ? ~ 

en. sui e JllD.Ill. a, . '. . ' '1 Butnos Ayres, 1.4 - L' .aviation mih - -S.'adresser par ~crit au Journal souS cet~e année, au Camp lnêinü. bl b t Ne laissez pas moisir vorrc anglais. -
ou le pro eme ur a.in ln eresse au - taire argentine a effectué ces jours-ci REPETITEUR ALLEMAND En 1937, le nombre de parachutistes ,. Addi Abeb j Prenez leçons de conversation et de cor - · .--

. d'h · tant qua s- a. d'intenses bombardements dans le but Je - -- - ·- • ....-était de 1::.82, on en compte auJour ui d · J d'u profcsseu.. J 
' La municipalité d'Addis-Abeba est en détruire les obstacles formées par un gla- respon ancc commercta c n · P J A N 0 A V END R E Uq• 

11 
· 

2495. trru·n de procéder d'une manière très An11Iais.- Ecrire sous •Oxford• eu jour- ' d 1 t ol<' Depuis sa fondation, la SociHé Turque cier à l'embouchure du Jlc;ve Pico dans S a d r e s s e r , ans a ma 1 ~: 
d'Aviation s'est assuréç des r ... ..;sourc('s 'u-d active à l'expropriation des emplace - le lac Argentino et qui ont occasionné des naJ __ ·______ Saksi Sokak, No 10, Ibrahim Apartifll9 

11 . 1. ments situés entre la zone industriel- inondations dans une vaste zone agrico1e Leçons d'allemand (intérieur 6), Beyog_Iu_. ______ __.. nt valeur globale de 70 mi ions ùe ivres 

1 le et l'avenue Mussolini où e'élèvera le dans Je territoire de Santa Cruz. Cepen- données par Professeur l\llemcica dti>!3- L E Ç O N S DE V I O L O N oP et a fourni a;,i budget de !'Aviation do a r 

Défense Nationale une aiJe de 5' millions quartier des maisons populaires, afin dant, étant donné les vastes proportions mé.- N .. uvclle méthode radioa!c et re . professeur diplômé du Conservatoire JI 
de procéder immédiatement aux entre · du glacier, large de 3 km et haut de 40 m pidc.- Prix modestes. - S'adresser p•z S f de livres > . 

Un as de seize ans Les · a~l. prises des constructions. entrepn- les bombardement sont demeurés jusqu'à écrit au 
1
·ournw « Beyo&Iu • sous I N ,. 

S'adresser Büyük Bayram Sokak o' ses et les travaux seront faits, en une p•r•é•s.ez.it_ s_an. s_ er ... r_e_t. ___________ L __ EÇONS D'ALLEMA:-~!!"'"ND-~"'"::"";::";~;:;;::'.'.'."'"':"""':""' _____ "".""'!""""'::";~'.':::~ L'Ecolt d' Aviation Inonü n'a encore à première période, pour un total de 400 ~.-:-' 
son actif que trois mois d'enseignement. logements, tandis que le programme de • - :.: ? 
Le plus jtune de ses élèves a juste 16 ans; construction de l'institut est de 1200 
11 s'app. lle Nihad Tüzel. Voici cc qu'on logements à Addis-Abeba. 
raconté ses instruc teurs au sujet de sa 

formation : Une importante mesure pour l'aug­

mentation des édifices à Gondar A ès 47 vols accompagnés, il r(us-
• pr Par une décision en cours sur la pro-

sit à exécuttr un vol pour son propre position de la Municipalité, le gouver­
compte. 47 vols, cela représtnte le total d l'A · · , 3l 

1 
neur e mara a proroge Jusqu au 

d<s heures de vol de dix journfrs . Et d. b h · 
1 

t f' · · • 
· . . . ecem re proo am e erme ixe prece· 

encorf . sur ces dix JOUrs, il fa..it compt<:rld ' éd t' d 70' su·, 
' . e,mment pour ,a r uc ion e .(. 

deux iournées de pluie et de mauvais . d . d t . d t' -
tt:mps > . le prix es au"ès e erra1n es 1ne~ 

aux édifices domaniaux. 
A celui qui lui demanda ce qui 1 Jvai.. Afin d'aider les constructeurs. danf 

ressenti .. lors d~- son ~rtini~r .vol indépe~-t le sens d'éviter rimmobilisatjon de som 
,Jant, N1had Tuztl rcpond1t c Une JO.e mes pour l'acquisition des aires de ter. 
sans borne • . et il cont:riua ainsi J 

1
. · d. · · 

1 

ra in, la Municipa ite est 1sposee a e-
- Celui qui a goûté à la JOi< de pla- xaminer les demandes de ceux qu: au­

ner dans les airs, ne peut ;>lu; Y renon- Iraient l'intention de payer dès mainte­
cer. Rien ne peut se mesurer à cette JO!è. aant seulement le 30';, pourvu qu'ils 
Je suis F"rsuadé avoir opté po;r la plus témoignent de la capacité de pouvoir 
bt:llt profession au monde. Grande est ma 
joie ... 

L'exercic .. le plus gai, le- plus entrai -
dans la défense du pays. 

mesurer avec l'essor même de notre avia- nant,le plus riche en émotions est devenu 
tion. Pour les inscriptions à l'Oiseau Turc, en même temps une profes.;ion qui assu­
on se montre.· de plus en plus exigeant sur re à ses adeptes un avenir de tout repos. 
la qualité et le degré d'instruction des Et. par-dessus tout, l'on y est appell' à 

candidats. Les détails saivants furent in- accomplir une tâche des plus glorieuses 

J'adresse l'appel le plus cordial à to·..is 
nos camarades pour qu'ils vicnnt:nt gros­
sir nos rangs . . . » 1 

Nul doute que cet appel jovial ne soit ,.. 

entendu des jeunes gens qui rêvent de VO·i' Les tommies en Frnnce. Comme on peut en juger par ces phc/ps, ils se font w.u idée assez agréable de la 11uerre 
ler . . de leurs propres ailes. dan11ers 

c::==:::=="===-=~~""""',,,..,.,,,=""~~==~~""="""="""""'~~"""""'"""""~"""""'~~,...;...,~!'!!!!!!!!!!"""""~="!!!!,,..,.,,,,..,.,,~~~~~~'="'~-=,,..,....~-....~~--~~~..,,A 
- ·-·. "" .. il donner au petit qu'ils élèveront un état gasins. Et il y en a ! Regent Street, si t"; sous les yeux cette église, cette place que mener, dans les squares, avec des garço 

\j- ---~!!!l!!!!!!l!!!!!!!!!!!!!!!!!!!• •!!!!!!!!!!!••!! ~ ....... ~ .................. 

I civil pareil au leur. voyais ce que c'est chic !.. . tu n'aimes pas ? - Qu'est-ce que tu dis ? 

1 ~· • Si « Odile Arminguet » faisait bien, de - Et tu n'as pas eu peur, là-haut, en C'est vrai. elle ne les aimait pas, mais L'enfant s'était redressée d'un V" 

1 
quoi aurait ..:.:u l'air, JC vous le demande avion ? elles faisaient partie de sa vie, meublaient blêmissait. 

1 F1';UJLLKrux uu < BF} OCL/J ' Ne .J2 

l' ••. ET DE MERE 
i INCONNUE 1 « Odile Be!lemain-Arminguet > ? La corn- - Mais non, grosse bête ! Quoique, to:.it un horizon, un passé, par(:illes aux meu- - Répète ! Qu'est-ce que tu dis ? 

binaison de Guillaume eüt été, de ce fait, de même, ça tanguait rudement en pas bles hérités dont on constate la laideur Blandine sortit le billet de sa poche· 

1 
impossible. On n'eOt pu abuser Madame. sent au-dessus d'Abbeville et, en reve • sans vouloir jamais s'en défaire. De sa - Je dis qu'une enfant bien élevée 

par H C Gl't. '11'E U ARN 1 ER Que serait devenue la petite fille ? Blan.I nant, quel roulis 1 'mansarde, Blandine, elle aussi, les con - Bouleversée, la pttite saisit Je papief· 
8

, 

dine, à présent, ne se le demandait pas, 1 Elle 'en savait, des mots 1 Et elle en templait, vieilles pierres, façades grises, - C'est trop fort ! Tu ne me fich'r : -_____ ...... __ -----o!i ne songeant plus qu'à la façon dont elle I avait vu, des choses ! Elle ne craignait nr lesquelles avaient si longtemps erré ses donc jamais la paix ? cria-t-elle, trefll 

1 

viendra ! l'accueillrrait au retour. La réprimander 
1 
rien. Sa mère ne pouvait se défendre de regards. blante. De quoi te mêles-tu, à la fio ? 

0

• 

DEUXIEME PARTIE 1 Il fallait faire la part des choses · Blan. 1 tout de suite, sérieusement, ou atendre un 
1 
I'admirer. Quand Danièle, après maintes recher- La riposte avait été si violmte, si. sOIJÎ· 

VIII dine s'était t<nue trop à l'écart et elle a- peu et la sarveiller ? Un enfantillage, cer- j Guillaume aussi rentrait ravi. Le dé - ches, annonça qu'elle avait trouvé un ap-
1 
daine, que Blandine, atterrée, restaitstn' 

. . . . , / vait e~ bi.en tort. 
1 

Après tout, c'était à t;';' · ".'ais q.ui valait .qu'on m~rigénât placement n'aurait point été inutile. Il partcment rue de Prony et que Guillau-
1 
comme hébétée. Plus encore que Je reo" 

Pourquoi falla1t-1l s1 souvmt, a .ors, que .Ile qu Odile devait de porter Je nom des 1 ecervelee, qu on la repnt en main. reprenait, pour l'exposer à Danièle, Je pro- me, l'ayant visité, approuva son choix. des paroles, leur son lui était douloU 

1

,s 
Danièle, avertie comme par quelque st-

1 
autres,. à son obstinat1cn, à son renonce- Quand , elle revint, la fillette Hait si ra- jet qui lai tenait au coeur. Blandine Bellemain accepta, sans enthou- 1 une telle exaspération perçait so·JS 

crtt instinct, survînt et la regardâ . si tris- ment. Si on ne l'avait pas déclarfr de dieuse, st enchantée de son équipEe que - Tu d.evrais chercher, du côté de J'E- siasme, l'idée d'e l'exode. Pour un :>eu, el­
tement ? Sa colère tombait. La petite ? 1 mère inconnue ... Car la loi to.t ainsi f ai- Blandine, se contentant de confisquer la toile ou de Monceau, un appartement Ici le eüt soupiré, elle aussi : On n'était 
Mon Dieu, el~e était comme les a;tres, ni te que, même adopté, l'enfant doit to•J _ kttre trouvée, ne voulut pas lui gâter sa ça fait vieux commerce, petit fabricant. donc pas bien là ? • A présent, elle s'é­
meilleure, ni pire. Ce n'était déjà pas si jours porter, avec celui de ses pannts a- joie. La voyageuse, volubile, contait ses Ce n'est pas que je veuille jeter de la pou- tait réhabituée à sa solitude. le soir. Elle 
mal d'avoir un coin dans la maison, de la doptifs, le nom sous lequel il fut pcimi- exploits, distribuait des cadeaux, Danièle dre aux yeux : tu me connais ... Seule - traînait un peu à la caisine, P<lur cn'en­

voir grandir. On est là . . on se fait des iivemtnt inscrit. Faut-il voir là l'origine recevait urf porte-cigarettes d'écaille blon- ment, cette vieille baraque, je l'ai assez drc le concert, puis remontait au sixième. 
soucis .. on ne connaît jamais son bon - de ces noms composés dont certaines fa- de avec son chiffre en brillants, la ser - vue. Oœupe-toi de cela. Elle y était faite et n'envisageait pas l'ins-1 
heur. milles sont si fières ? Ce trait-d'union qui vante était gratifiée d'an bracelet - mon- - Si vite ? tallation nouvelle sans appréhension. 

La souffrance l'affinait et elle devinait vaut, à leurs yeux, la particu:·~ et leur tre. C'était très bien. Mais pourquoi, Çia- - Si vite ! Tu es étonnante, mon amie ! Odile exultait : 

bi<n des choses - par exemple qu'il n'y confère ane sorte de noblesse républicai- ble, offrir aussi un bibêlot à Madeleine Les années passent, nous ne raje:missons - Quand on aura déménagé ... 
avait que Madame qui Ja prît parfois •·n ne, qui sait si beaucoup ne Je doivent point Bruet ? Pour le temps qu'elle était dans pas. - Quand on aura déménagé, coupa un 

pi+ié. On eO.t dit qu'une même ptinc les !J quelque pauvre c:nfant laissé jadis, a- la maison ! · · Justement . .. Pujsque Odile a sa jour brusquement Blandine, prenant en-
eût, par instant, réunies, qu'un même cha- près cette formalité, à la charité publi • Tu as donc pensé à moi, ma bet'u!- chambre, maintenant. fin le courage d'aborder la question de la 

grin les rapprochât. que ? La disposition légale n'avantage te ? Il l'interrompit : lettre, quand on aura déménagé, t1 me 

mots . .. 
181

t. 

Toute blanche, la filletk la conte!llPd·n< 
Ce fut presque malgré elle que BlaO 

1 

dit, en quittant la chambre : rd 
t• -C'set bon. Tu regretteras ça plus 

I -
Sehibi : C P::!tV.1 

M.ZEKI ALBALA 
« En attendant, je vais lui laver la tè- pas, d'ailleurs, les « reconnus •. Bien des Mais bien sür 1 Quand papi a\'ait - Danièle-la-raisonnable ! ... Tu tiens feras Je plaisir de te tenir un peu mieux. 

te, moi, à leur héritière, quand elle rc gens ne veulent point d'eux, préfér.int terminé ses affaires, on courait le• ma- tant que cela, toi, à avoir perpétuellement Mlle Odile Arminguet ne va pas se pro- BuiJDm, 
1 
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